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Les lampions genevois
Je suis de ceux qui , depuis six se-

maines , se sont abstenus de vaticiner
sur la Conférenc e de Genève. Bien que
prenant chaque jour *le pouls dans les
coulisses et les réunions de presse des
diverses délégations, je «'avivais pas
à trouver un élément iconstructif dans
ce dédale d' oppositions irréductibles.
Les Russes ayant promis officiellement
aux All'emands de l'Est ide restaurer
leur 'Rép ublique iPopuilaire dans la pllei-
ne 'souveraineté de ses droits sur lleur
andienne Capital e, et l'es Occidentaux
s'étaint engagé 'à ne pas sacrifier les
deux militions et demi de Berlinois li-
bres, aucun attend, aucun ccomp romis
diuraible *(18 mois ne sauraient suffire ,
quand il s'agit d'Indépendance) n 'était
possible.

On peu ajourner pour brois semai-
nes ; otn peut recommencer ; on peut
passer des ministres des Affaires étran-
gères aux chefs ide gouvernement , la
négociatio n demeurera toujours inuti-
le , tant q.ue les conceptions seront aus-
si diamétratemeint opposées. Certains
disent : « . C' est un*e guerre diplomati-
que d'usure. Celui dont les nerfs tien-
dront Ile plus longtemps , en sortira
vainqueur. » lils évoquent la patience
autrichienne qui attendit dix ans son
indépendance. Nous ne croyons pas
qu 'ic i comparaison soit raison. Dans le
cas sus-mentionné , tout un peuple una-
nime 'quoicqu 'occup é, réclamait qu'on
lui iflicbe lia paix . Il n 'y avait aucune
voix discordante , " aucun parti , a'ucuii
partisan *à encourager et à soutenir de
Moscou.

Avec l'Allemagne de l'Est , c'est bien
différent .  Si ia génération qui a con-
nu lia guerre elt celle qui Ua précédè-
rent sont également unanimes pour
souhaiter 'Un changement de régime ct
un .retour à la démocratie véritable , la
jeune génération élevée dans le sérail
marxiste , nourrie d' une idéologie qu 'el-

Une petite zone
de libre échange

Une scission de d'Europe occidentale
en deux 'blocs économiques est impen-
sable. Comme le relève avec pertinen-
ce la « Suisse ihorlogère » , les « Six »
le savent bie n puisqu 'ils ont confié à
une commission spéciale le soin de re-
chercher les formules susceptibles de
permettre une association ultérieure
entre la Communauté économique eu-
ropéenne et les autres pays membres
de l'OECE. Il paraît  'toutefois très im-
probable qu 'ils puissent , dans u n pro-
che avenir , présenter des propositions
sur ia base desquelles pourra i t  être ré-
amorcée une négociat ion à « dix-sept » .
Dans ces condit ions et comme les te-
nants  de l'a petite Europe leur ont sou-
vent reproché 'de .manquer de .cohésion ,
les « Non-Six » — ou plus exactement
sept d' ent re  eux — ont décidé de sui-
vre une  autre  voie : calle menant à
la const i tut ion d' une association com-
merciale aussi étroite que possible ,
mais respectant les principes fondamen-
taux qui aura ien t  caractérisé la zone
de libre-échange dont les signataires
du Trai té  de Rome n 'ont  pas voulu.  L'i-
dée est de créer une plateforme de né-
gociation , à par t i r  de 'laquelle un ac-
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le n 'a pu comparer à aucune autre , et
choyée, gâtée , entretenue par les di-
rigeants qui savent qu'ils disparaî-
traient si ll' unilfication du iReicti était
normalement réall isée, est d'un avis
ccontraire. Or c'est sur cette génération
montante que tablent Iles communis-
tes soviétiques. 'Pour eux d'objec tif su-
prême n'est pas même lia reconnaissan-
ce juridique de deux Allemagnes, c'est
le triomphe de l'idéologie çmairxislte sur
la terre entière , à ccomm'ein'Ce'r bien
évidemment par Iles états (limitrophes
du lieu. Là l'intérêt 'national , impéria-
lli'ste (il faut appeler les choses par
leur nom), stratégique, se confond su-
perbement avec les aspirations doctri-
nales . Lénine avait prévu tout cela. Ce
qui se passe fut  commenté avant l'toeu-
ue par ce visionnaire. Cemx qui lui ont
succédé ont fait  de ses prévisions *un l'i-
vre de chevet qui dicte Heurs actes ac-
tuels. Ils n 'en démordron t pas.

Que ce soit le 20 juin , île 13 juillet
où à la emi-août , 'l' opposition reste la
même. Certes les Anglais, transfor-
més en honnêtes courtiers de 'la paci-
fication des esprits , peuvent élaborer
un « modus vivendi » qui , pour quel-
que temps, pourrait tromper d' opinion
publique et susciter d'impression d'une
détente. Mais pour combien de temps ?

UNE ISSUE...
Si l' on veut éviter la reprise du dia-

logue de sourds , il 'n 'est qu 'un mo-
yen . Trouver une monnaie d'échange
pour 'assurer la 'liberté de Berlin. Cela
signifie qu 'au dieu de se llaisser enfer-
mer dans cette étroite quadrature du
lOBitlle qu 'est d' ancienne capitale du
Reich , il fau t  au contraire é'iargir le
plus possible de débat , y lier de désar-
mement et bien d' autres problèmes
'complexes et pendants , au sujet des-
quels on puisse offrir à la partie adver-
se une compensation suffisante pour

cord pourra être plus facilement réa-
lisé avec la Communauté économique
européenne. Mais il s'agit naturelle-
ment aussi d' assurer , grâce à la démo-
bilisation des barrières douanières et
des restrictions quantitatives , le déve-
loppement des échanges entre les fu-
turs partenaire s de la « petite zone de
libre-échange ».

Ainsi , da Suède , la Norvège , le Dane-
mark , l 'Autrich e, la Grande-Bretagne ,
le Portugal et la Suisse entendent
adopter une attitude constructive plu-
tôt que de s'engager sur Ja voie — à
vra i dire dangereuse — des représai l-
les . Il n 'est pas question de creuser un
fossé entre les deux groupes de pays ,
mais  au contraire  de jeter 'les bases
d' un pont qui deur permettra ensuite de
'se réunir.  *Et l' organe précité d' ajou-
ter : « C'est dans cette dernière pers-
pective que la tentat ive est réjoui s-
sante . En effet , la « petite zone » ne
saurai t  constituer à notre sens une so-
lu t ion  durable. 'Bile ne résoudrai t d' ail-
leurs nullement le problème des dis-
cr iminat ions  nées de 'l' entrée en vi-
gueur du Traité de 'Rome et dont l' a-
cuité deviendra de plus en plus gran-
de au fur  et à mesure de l' application
du tarif  extér ieur  commun. C'est dire
qu 'une entente à dix-sept demeure in-
dispensable. Puisse 'le projet des « Non-
Six » en accélérer la réalisation , no-
tamment  en apportant  la preuve q 'une
zone de libre-échange est parfai tement
capable de fonctionner . »

sont éteints
qu 'elle veule bien admettre de céder
sur la question controversée. Mais à
ce jeu , ce sont les 'Occidentaux qui
sont , de toute matière, lia partie per-
dante. Car , pour sauver Berlin , c'est
eux qui devront 'fournier cette monnaie
d'éohanige , sans être même certains
qu 'elle ne sera pas « dépréciée » d'ici
quelques années...

Dès dors , comme de disait Foster-
Du'liles dans son testament politiqu e,
tout en continuant cà négocier avec l'U.
R. S. S., il convient de me rien négli-
ger dans le domaine ¦ poten tiel militai-
re. Lui seul continue à faire impression
sur la partie adverse. Certes, les for-
ces en présence se-" valent. Il ne faut
pas tabler sur ila prédominance de l' un
plus que de l'autre. Néanmoins avec le
.perfectionnemen t 'croissant des armes
lies plus modernes , les chefs d'état par-
viendront à la conviction que les met-
tre en branle équivaudrait à un suici-
de. Certes .l'ennemi serait anéanti , mais
avant de l'être — ou en même temps
— l'agresseur ser arl lui aussi extermi-
né. Aucun des hommes d'état actuels
ne ressemble à Hitler . Aucun d' entre
eux , conscient des destructione qui sui-
vront , n 'osera « peser sur le bouton ».
Il faudrait  s'appeler antéiohrist . C'est un
rôde qu 'on n'endosse pas 'volontiers,
qui qu'on soit. Dès lors, défense na-
tionale et diplomatie sont de plus en
plus étroitement 'liées. C'est pour l'a-
voir oubli é de 1933 à 1939, que les dé-
mocratie s ont été envaihies . Elles ne
commettront pas Ideux fois la même er-
reur.

Guerre chimique
Les Soviétiques se prépareraient ac-

tivement à la guerre Chimique et bac-
tériologique , selon les affirmations du
chef des recherches de l'armée améri-
caine dans ce domaine , le général
Marshall Sub'bs.

C'est devant la .commission de « l' es-
pace » de la Chambre que de général
a fai t aujourd'hui la déclaration sui-
vante : « C'est un fait connu que les
Soviétiques poursuivent des recher-
ches intensives dans la voie de la
guerre chimique et biologique... Qu 'ils
ont un certain nombre d'usines produi-
sant les éléments chimiques nécessai-
res », a notamment déclaré le générai
Subbs, qui a ajouté : « Ils prendront
l'initiative id' une guerre chimique et
biologique et... de fait , ils sont décidés
à s'y lancer s'ils y trouven t leur avan-
tage ».
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Une saisie sur les revenus
d'un moniteur d'auto-école

L'avocat X. a introduit une poursuite
contre A. qui exploite un 'service d'au-
to-école , pour recouvrer , en qualité de
concessionnaire, les frais et dépens de
deux litiges qui ont divisé Ile débiteur
avec une ide ses clientes. L'Office des
poursuites de Genève a saisi divers
objets et notifié le pro'cès-verbal de
l'opération le 17 novembre 1958.

Le 'créancier X. a formé en temps
utile une plainte à l'autorité de sur-
veillance. Il -demandait qu'on ordon-
nât à l'Office de saisir , sur présenta-
tion de la comptabilité du débiteur , 300
francs par mois sur 'les gains acquis
par ccélui-ci comme moniteur 'de con-
duite automobile et qu'on le rendît at-
tentif à la peine de l'art . 169 du Co-
de pénal, qui puni t de l'emprisonne-
ment , celui qui aura arbitrairement dis-
posé, au détriment des créanciers , d'un
obijat saisi ou séquestré , o*u d'un objet
inventorié à un inventaire constatant
un droit de rétention , .ou qui aura en-
dommagé, détruit , déprécié ou mis hors
d'usage un de ces objets.

L'autorité de surveillance a rejeté
cette plainte en se fondant , en résumé,
sur les motifs suivants : Le gain du dé-
biteur , dit-elle , n 'est pas un 'salaire au
sens large donné à ce terme par la ju-
risprudence ; le nombre des .débiteurs
de A. en sa qualité de moniteur d' au-
to-école „est élevé et chaque créance
peu Importante ; en outre le revenu est
trop aléatoire pour permettre de déter-
miner la qualité saiisissable ; faute d'é-
léments suffisants et certains d' appré-
ciation, le risque serait trop grand d' en
arriver au système prohibé de la pri-
son pour dettes.

Le créancier X. a recouru au Tribu-
nal fédéral pour demander l'annulation
de cette décision. Statuant à son tour ,
notre ihaute Cour des poursuites ' et fail-
lites a signalé que , dans un arrêt ré-
cent , la Cour 'fédérale de cassation* pé-
nale a jugé qu 'on peut ordonner une
retenue de salaire en main d'un arti-
san indépendant exploitant un insti-
tut de beauté. Par salaire au sens de
l'art. 93 de la loi sur la poursuite (L.
iP.) on entend toutes sommes représen-
tant essentiellemen t la rétributi on d'un
travail personnel et notamment la ré-
tribution d'une activité libérale. Peu-
vent ainsi être saisisable une somme à
soustraire chaque mois des honorai-
res d'un avocat , Il es gains d'un maître-
paveur et d' un mécanicien sur automo-
biles , les pourboires d'une sommeliè-
re. 11 n 'est donc pas nécessaire que le
revenu du débiteur provienne d'un em-
ploi pour qu 'une telle saisie puisse être
décidée. La loi n 'entend pas réserver
aux artisans no n inscrits au registre du
commence et dont les très ta tirais- sont
payées comptant de sorte qu'il n 'y a
pas de créances à saisir , un sort
meilleur qu 'à l'employé réd ui t au seul
salaire versé par le patron , en permet-
tant à ces artisans , de disposer de tous
leurs revenu s au mépris des droits de

leur créancier . Sans doute, les recet-
tes d'un artisan ne constituent-elles pas
un • gain net. Ce n 'est toutefois pas une
raison d' exclure la saisie ; il incombe
à l'Office , cà la suite d'une enquête ou ,
si c'est nécessaire, par appréciation ,
de prendre en 'considération , outre les
besoins du débiteur et de sa facmllle,
les 'Charges et les aléas de l'entreprise.

La Chambre des poursuites, qui . avait
d' aill eurs été amenée à donner un avis
favorabl e à la Cour de cassation ne
peut qu 'approuver cette jurisprudence.
Cdlle-ci s'applique parfaitement au cas
du moniteur d'auto-êcote dont nous
panions ici. Le grand nombre des débi-
teurs de A. et le montant peu élevé
'de chaque créance ne .changent rien à
la situation. Il est pareillemen t sans im-
portance que le rapport du moniteur
à ses clients soit un contrat de travail
ou , plus justement , un mandat. Les re-
venus de l'artisan sont saisissables ;
par conséquent la décision attaquée
doit être annulée et la cause doit être
renvoyée à l'autorité cantonale pour
qu 'elle prenne , après enquête , une nou-
velle décision .

Comme l'art. 93 L. P. est applicable
dans le cas particulier , l'autorité can-
tonale compétente devra déterminer la
part saisissable sur les revenus de A.
A cet effet , elle établ ira ce qui est in-
dispensable au débiteu r et à sa famil-
le en tenant compte notamment des
gains de son épouse. Le Tribunal fédé-
ral a encore précisé que le revenu brut
devrait être diminué ides seules dépen-
ses nécessaires à l'exercice de la pro-
fession de moniteur de conduite auto-
mobile et à l'emploi d'un seul véhicule
à cette fin. Les frais de voiture ne se-
ront pas décomptés dans la mesure où
celle-ci sert à d'autres buts. En outre ,
on ne déduira pas 'd'amarti'ssement. 'On
peut réserver la question de savoir, si,
dans certains cas, une telle déduction
serait légitime ; en l'espèce le débiteur
ne prétend mien distraire à cette fin dé
ses revenu s

Quant a la quotité saisissable, on la
fixera de manière différente suivant
les circonstances ; ce sera un montant
dét erminé par mois ou , si les gains va-
rien t trop, l'excédent des revenus sur
le minimum vital et les déductions ad-
missibles ; dans ce dernier cas, l'offi-
ce pourra être amené à veiller à une
certaine stabilité du montant à préle-
ver en s'efforçant de régulariser les
fluctuations prévisibles dans l'exercice
de la profession du débiteur. 'En con-
clusion , le Tribunal fédérai a admis le
recours et renvoyé la cause à l'autorité
cantonale pour qu 'elle procède dans la
sens des considérants résumés ci-des-
sus.

.(Arrêt du Tribunal fédéral du 11. 2
•1959).



Conférence européenne
des postes et télécommunications

Lundi mati n s'est ouverte au Casino
de Montreux , sous la présidence de M.
Ed . Weber , directeur général des PTT,
la réunion constitutive d'une conféren-
ce européenne des administrations des
postes et des télécommunications. Dix-
neuf pays sont représentés , à savoir la
République fédérale allemande , la Fran-
ce, l'Italie , la Belgique , les Pays-Bas, le
Luxembourg, la Grande-Bretagne, le Da-
nemark , la Suède , la Norvège , l'Islande ,
la Finlande , le Portugal , l'Espagne , la
Grèce , la Yougoslavie , la Turquie , l'Ir-
lande et la Suisse . Ces pays représen-
tent 22 administrations nationales des
PTT. L'Autriche a décliné l'invitation
qui lui avait été adressée.

Le discours de M. Lepori :
L'union fait la force

Apportant le salut du Conseil fédé-
ral , M. Giuseppe Lepori , chef du Dé-
partement des postes et des chemins
de fer , s'est félicité de da volonté ma-
nifestée par les organismes chargés des
transports postaux et des télécommuni-
cations dlétablir une collaboration plus
étroite entre eux. Puis , évoquant la neu-
tralité traditionnelle de la Suisse, l'o-
rateur a souligné que notre pays n 'en-
tend pas pour autant se désolidariser
d'une Europe dont elle fait gêographi-
quement partie et dont elle partage le
sort. Elle se doit de soutenir tout effort
visant à une coopération plus étroite
entre les peuples , entre ceux de l'Euro-
pe notamment. Ce serait une grave er-
reur, a poursuivi M. Lepori , d'organi-
ser l'Europe en réduisant les pays au
rôle de partenaires interchangeables :
coopération n 'est pas synonyme d'uni-
formisation . Chaque peuple européen
doit pouvoir conserver ses institutions
propres ,en le» adaptant progressive-
ment aux nécessités d'une collaboration
européenne plus étroite. Cette voie per-
mettra à l'Europe de regagner son pres-
tige, tout en sauvegardant son carac-
tère. C'est là une œuvre de longue ha-
leine qui ne peut être réalisée "que par
étapes.

Le chef du Département des postes
et chemins de fer a relevé ensuite com-
bien la conférence de Montreux est
opportune, car pour tirer parti de la
rapidité accrue des moyens de trans-

M. Hollenstein ouvre
le quatrième congrès AIDA de Lausanne

A l'occasion de l'ouverture du 4e
Congrès international de la distribution
alimentaire (AIDA) à 'Lausanne , M. Ho-
lenstein, conseiller fédéral , a 'prononcé
l'allocution suivante :

S'adapter à l'évolution
des besoins de l'homme

«C'est à la Suisse que revient l'hon-
neur d'abriter le 4e Congrès internatio-
nal de la distribution des produits ali-
mentaires. Au nom du Conseil fédéral ,
je vous souhaite la plus cordiale bien-
venue. J'aimerais également exprimer la
joie que j'éprouve du fait que votre as-
sociation ait choisi pour ses assises une
ville aussi hospitalière et moderne que
Lausanne. Je souhaite à votre congrès
ct 'à 'la grande exposition qui s'y. ratta-
c' 3 un plein . succès. Votre exposition
si richement présentée , réuni t partici-
pant s Jet exposants ,, de nos deux ', hé-
misphères.

La direction d'entreprise , les formes
de distribution et la technique de ven-
te exi gent une adaptation à l'évolution
constante des besoins ide l'homme . Les
changements produits par le dévelop-
pement étonnant de la technique mo-
derne , également dans le secteur de la
production alimentaire, sont d'une im-
portance de premier ordre-

L'échange d'expérience sur le plan
international est une nécessité dans
le cadre des renseignements sur les
progrès réalisés. Il revêt dans votre
domaine une grosse importance. Le
fait même qu 'une si belle exposition
soit liée à votr e congrès démontre à
quel point ces échanges sont vivants.
¦Le consommateur , ainsi que le profes-
sionnel de la production et de la distri-
bution alimentaire sont mis en face
d'une vaste exposition présentée dans
toutes les règles de l'art. Nous nous
réjouissons particulièrement du fait que
des amis aient dressé des pavillons
nationaux pour conquérir la faveur du
consommateur. Cette exposition fourni-
ra à la branche alimentaire suisse des
encouragements précieux , ainsi qu'une
nouvelle impulsion. C'est avec plaisir
que je constate que dans notre pays ,
également, de gros progrès ont été réa-
lisés dans es domaine.

Abondance de biens
pour tous les peuples

Il va de soi que les travaux de votre
congrès se limitent avant tout à des
questions d' organisation et de techni-
que . Vous ne traiterez ni des problèmes
professionnels , ni de ceux se rattachant
riécifiquement à lg politique économi-
C:\Z2. C^enriant vatre congrès, ainsi

ports et de communications , il ne faut
plus voir résoudre à l'échelon national
seulement les .problèmes délicats qui
se posent .

Il est bon que les administration s eu-
ropéennes des PTT jugent nécessaire un e
meilleure coordination de leurs activi-
tés.

Et M. Giuseppe Lepori de conclure
en exprimant son optimisme quant à
la réussite des travaux po.ur le succès
desquels il forme les vœux les plus
chaleureux.

Coordination européenne
La conférence de Montreux fait sui-

te à la réunion de la commission pré-
paratoire qui siégea au début de l'an-
née, à Saint-iMoritz . L'objectif de la
conférence , en tant qu 'institution per-
manente devant se réunir une fois l'an ,
est de coordonner largement les efforts
séparés des administrations nationales
des postes et des télécommunications.
La coordination s'étendra aux mesures
de rationalisation , à l'automation , à l'u-
tilisation des découvertes techniques et
à la simplification administrative des
liaisons postales et ide télécommunica-
tions . Parmi les solutions communes
jugée s désirables on peut citer : l'em-
ploi en commun des wagons-poste et
de sacs postaux dans le service inter-
national ,
$ la simplification des opérations de

remise des dépêches et des opéra-
tions douanières ,

9 la collaboration technique et finan-
cière ,

9 l'échange des émissions de télévi-
sion ,

$ la normalisation du matériel utilisé
dans les télécommunications ,

# l'unification des tarifs et des taxes ,
Q la collaboration dans le domaine de

la recherche et des essais, etc.
Deux commissions seront au travail

ces prochains jours , l'une pour les pro-
blèmes particuliers de la poste et l'autre
pour ceux des télécommunications.

Il faut noter que la conférence euro-
péenne ne prévoit pas la création d'un
nouvel appareil administratif internatio-
nal , chaque administration pouvant dé-
terminer la mesure de sa collaboration
à l'œuvre commune.

que l'exposition internationale , se pla-
cent sous le signe d'une juste répar-
tition des intérêts économiques de dif-
férentes conceptions . A une époque
aussi tendue pour l'humanité , 'la réali-
sation d'un tel équilibre devient un de-
voir universel. Il s'agit avant tout de per-
mettre à tous les peuples de la terre
de participer à l'abondance des biens ,
ainsi qu 'à l'esprit créateur de la produc-
tion et de la répartition de ces biens.
Les gouvernements , l'économie dans
son ensemble, ses associations et ses
entreprises se verront de plus en plus
obligés d'examiner la question de l'aide
aux: populations moins fortunées du
globe , en particulier de l'Asie et de
l'Afrique. Il faudra également examiner
la possibilité d'éliminer les famines qui
font régulièrement leur apparition , et de
trouver les moyen s de doter ces nations
d'une industrie correspondant à leurs
besoins

^ 
Notre ipays^ecstjçégaiem^t;ipçêt,*

•dans 'la^mésure de ses ' possibilités , li-
mitées d'ailleurs , d'apporter son aide
aux pays moins favorisés. Je suis per-
suadé que les spécialistes participant
à votre congrès seront appelés à colla-
borer à cette grande œuvre.

Un coup d'œid jeté dans nos maga-
sins d'alimentation nous montre le pro-
grès réalisé dans les domaines de l'of-
fre, de l'hygiène, de l'emballage et en-
core dans la qualité des produits pré-
sentés . Ces progrès sont en cours. Ils
sont le résultat d'un travail créateur et
d'une initiative enthousiaste . Ils méri-
tent d' autant plus de reconnaissance
puisque leurs fruits reviennent à toutes
les couches de la population.

Le congrès et l'exposition n 'ont pu
être réalisés que par le dévouement de
nombreux collaborateurs auxquel s j' ex-
prime la reconnaissance du Conseil fé-
déral . Votre manifestation a exigé des
préparatifs minutieux auxquel s de nom-
breuses collaborations ont participé. Je
suis convaincu que ces efforts trouve-
ront leur récompense par le rayonne-
ment des idées qui devront, à Lausan-
ne , être converties en actes. Remercian t
nos hôtes étrangers , je forme le vœu
pour leur séjour en Suisse et pour
qu 'il leur permette de remporter un
souvenir durable de notre peuple, des
beautés de notre pays, des rives de
notre «bleu Léman »

Un baigneur se noie
M. Hans Stoeckli , 22 ans, célibatai-

re, chauffeur , demeurant à Rotten-
schwil, s'est noyé en se baignant dans
la Reuss. Il était un excellent nageur.
On croit qu 'il est mort des suites d'u-
ne crise cardiaque. Son corps a pu
être repêché.

Saisie de deux quotidiens
suisses en France

Les «Basler Nachrichfen » et la «Na-
tional Zeitung », annoncent lundi ma-
tin que leur édition de samedi a été
interdite et saisie en France. Aucune
explication n 'a jusqu 'ici été donnée de
cette mesure , ordonnée par le minis-
tère de l'intérieur de France. L'interdic-
tion semble motivée par la relation de
l'heure des questions du Conseil natio-
nal , au cours de laquelle on parla de
la Légion étrangère .

Pas de cerises dénoyautées
cet été

La Fruit-Union Suisse a Zoug com-
munique que les 12 exploitations pri-
vées et coopératives de dénoyautage
sont arrivées à la conclusion de ne pas
entreprendre de ventes de cerises dé-
noyautées cette année. Les perspectives
de la cueillette des cerises sont si in-
certaines qu'une exploitation continue
ne pourrait être assurée . Dans ces cir-
constances, les autorité s de même que
le commerce de détail ont décidé de
renoncer cette année à vendre des ce-
rises dénoyautées. A l'exception des li-
vraisons locales en Suisse romande , il
n 'y aura pas cette année de cerises dé-
noyautées sur le marché.

Macabre découverte
à la Grande Scheidegg

Des excursionnistes ont découvert di-
manche au-dessous de la Grande Schei-
degg le cadavre fortement putréfié d'u-
ne femme. On pense qu 'il s'agit d'une
skieuse victime d'un accident. On a
trouvé dans ses habits un journal
hollandais datant d'octobre 1958 ainsi
que de la petite monnaie néerlandai-
se. L'identité de la victime n 'a pu en-
core être établie.

Un vieillard renverse
par un trolleybus

M. Franz Kereiaoher , 74 ans, qui
traversait la chaussée à un passage
pour piétons , à la rue de Zurich , à
Winterthour , a été renversé par un
trollevcbus roulant en direction de la
ville .

La victime , grièvement blessée à la
tète , est morte 'à -nl'hôpital.

Chute mortelle au Kroenten
Un accident de montagne s'est pro-

duit au Kroenten. M. Hans Schnabel,
29 ans, domicilié à Bonstetten, qui fai-
sait de la varape avec un camarade,
a fait une chute de 150 mètres, après
s'être décordé pour poursuivre l'as-
cension.

Son corps a été ramené dans la val-
lée par les soins d'une colonne de se-
cours de la section Gothard du CAS.

eiL|û «fenïttfis^
O Le gouvernement pakistanais a

annoncé , lundi , la désignation de M.
S.-A. Baig, en qualité de nouvel am-
bassadeur du .Pakistan en Suisse.

Q Un obus de la deuxième guerre
mondiale, qui avait omis de sauter
sur le champ de bataille, a fait explo-
sion dans un haut fourneau des acié-
ries de Shaffhouse , où U avait été pré-
cipité avec tout un chargement de
vieille ferraille venant d'Allemagne.
Heureusement, personne n'a été bles-
sé. Mais les dégâts causés aux instal-
lations et aux bâtiments sont considé-
rables.
9 Au cours d'un orage , deux va-

ches ont été tuée par la 'foudre sur la
Prodal p, dans Iles F.lumserberqe.

v^. cEn Floride , quatre .hommes blancs;
recoppus , coupables, i du ^v^Uj dLy^e,
jeune fille noire au cours d'un récent
procès, ont été condamnés, lundi, à la
prison à vie.
# Hans Marof-Zingg, âgé de 57

ans ,ldomic illié à Selzaeh, qui était tom-
bé d'une échelle en cueil lant des ce-
rises , a succombé à ses blessures à
l'hôpital de Granges.
£ Un jeune bomme de 18 ans , Uxs-

Peter Hauri , apprenti , demeurant à
Niedenvil , s'est noyé en se baignant
dans l'Aar, au lieu-dit « BeMacher
Rank ». Son cadavre a pu être retrou-
vé après une heure et demie d'efforts.

# Mille Ursula Segisser , qui s'était
engagée csur un passage pour piétons ,
à Wettingen, a été renversée pa.r une
motocyclette au moment où, effray ée
par le trafic , elle revenait sur sas pas.
Elle a succombé à une fracture du crâ-
ne. Mlle Segisser était née en 1923.
# Le colonel Roberts, attaché mili-

taire britannique à Katmandou , a dé-
claré, lundi, qu'il tentera, au prin-
temps prochain, à la tête d'une expédi-
tion , de vaincre le sommet inviolé de
l'Annapurna, haut de 7.937 mètres.

L'Annapurna, situé dans le nord-
ouest du Népal, est le deuxième som-
met le plus élevé du monde. L'expédi-
tion , qui a reçu, lundi, du gouverne-
ment népalais l'autorisation d'escala-
der l'Annapurna, sera composée d'al-
pinistes britanniques et népalais.

O Environ deux millions de travail-
leurs italiens sont en grève ou sont
sur le point de cesser le travail . Par-
mi les travailleurs déjà en grève ou
qui sont sur 'le pojpt de la déclencher ,
on compte un million de métallurgis-
tes, 500.000 ouvriers du textile, 100.000
employés de banque , 50.000 marins ,
30.000 mineurs , 15.000 membres du per-
sonnel hospitalier , 10.000 employés
des monop oles d'Etat , et environ
20.000 ouvriers agricoles.

Mgr ADAM CONSACRE
C église du £evtau

C'est dans une religieuse simplicité
pareille à celle qui mena à bien l'édi-
fication dc l'église du Levron que se
déroula dimanche la fête de sa con-
sécration.

Sur une initiative populaire , le
sanctuaire fut construit par des ou-
vriers locaux ct assuré financière -
ment par les familles du village.
Pour lc couronnement dc sa consé-
cration episcopale, cette œuvre se
présentait , en ce grand jour , toute in-
time sous le signe de la liturgie reli-
gieuse. La veille, la .cérémonie revê-
tait un sens particulièrement pro-
fond dans l'union des fidèles et de
leur église.

A la tombée dc la nuit gagnant dé-
jà les vallées de Bagnes et Ferret , au
pied du village , la population se réu-
nit sur la place du nouveau temple
où Monseigneur Adam , évêque de
Sion, doit arriver. Lancées à toute
volée, dans le campanile à deux pa-
rois, les cloches étincelantes dans le
crépuscule appellent les fidèles du
pays des Dranses. Ceux-ci enfin , peu-
vent, remplis de joie, offrir au culte
leur ouvrage.

Aucun curieux, ni personnalité
d'intérêt public, point d'apport exté-
rieur inopportun , rien ne vient trou-
bler une pacifique cérémonie. La po-
pulation entière, grands et petits, ré-
cite le chapelet pour attirer la pro-
tection divine sur l'édifice, sur ceux
qui se sont servis de leurs bras, de
leur argent pour la construire.

Monseigneur, entouré du clergé,
après avoir béni les murs extérieurs,
frappe par trois fois à la porte et pé-
nètre dans l'église. Les litanies re-
prennent aussitôt et l'évêque consé-
crateur, de sa crosse trace des croix
sur le sol.

Le dimanche consécrateur
L'église étant dédiée à S. Jean-Bap-

tiste, ce dimanche est aussi celui de
sa première dédicace. Les rites de la
consécration reprennent à 9 heures,
commentés par M. le Rd abbé Og-
gier, curé de St-Léonard. Entrecou-
pée de l'onction des douze croix, la
consécration de l'autel est suivie re-
ligieusement par les fidèles. Certes,
chaque assistant a dû bien prendre
conscience du sens sacré d'un autel
qui de morceau de marbres inerte ,
devient table de sacrifice de la pas-
sion 'd'un homme-Dieu et servira do
rénavant de pierre sacrée où se re
nouvellera la Rédemption.

C'est ce que Monseigneur rappelle

Nasser et le problème
pajestinien

'Le président Nasser a fait publier ,
lund i, un décret.annonçant la constitu-
tion d' une Haute commisson pour le
problème palest inien. La commission
est présidée par île 'ministre de la dé-
fense , le maréchal Abdel Hakim Amer.
'Les revendications pour le retour des
régions palestiniennes cédées à Israël
iors de la guerre arabo-israélienne ,
ainsi que le problème des milliers de
î écfugiés arabes de Palestine jou enjt
un gran d rôle dans la politique des
pays arabes.

Pas de visa
pour M. Harriman

Les autorités chinoises ont refusé le
visa d'entrée en Chine à M. Averell
Harriman , ancien gouverneur de l'Etat
de New-York , qui s'apprêtait à effec-
tuer un voyage en Chine populaire à
l'issue de celui qu 'il termine en Union
soviétique .

•Les autorité s chinoises ont toutefois
fait savoir à M. Harriman par l'intermé-
diaire de leur ambassade à Moscou
qu 'il est possible que le visa lui soit
accordé l'année prochaine.

M. Harriman a révélé la décision des
autorité s chinoises au cours d'une brè-
ve conférence de presse tenue lundi à
l' ambassade des Etats-Unis à Moscou.

Les autorités de Pékin donnèrent com-
me explication de leur refu s le fait

Balance commerciale franco-suisse
De tous les pays étrangers du monde entier , la Suisse est celui qui pro-

cure à la France la balance commerciale la plus favorable. Cc fait est sou-
ligné, une fois de plus, par la Chambre de commerce suisse en France qui
écrit , dans son dernier bulletin hebdomadaire :

« Nous avons calculé, d'après les statistiques des douanes françaises,
les soldes de la balance commerciale avec tous les pays étrangers en 1958 ;
ci-dessous, nous indiquons les pays dont les échanges commerciaux laissent
les soldes les plus favorables à la France ct les pays dont les soldes sont les
moins favorables à la Métropole française.

Balance créditrice pour la France (en millions de francs français) :
Suisse 33,282, Grande-Bretagne 20,799, Italie 17,201, Union indienne

15,l i9 , Chine continentale 13,886, etc.
Balance débitrice pour la France (en millions de francs français) :

Etats-Unis 110,034, Koweït 76,388, Irak 73,248, Allemagne 43,039, Australie
47,053, etc.

Il est intéressant de souligner que, dc tous les pays étrangers du monde
entier, la Suisse est celui qui procure à la France la balance commerciale la
plus favorable.

au cours de son sermon. Il irisiste
également sur la signification dc
l'autel où convergent , comme les li-
gnes architecturales, toute la foi des
chrétiens ct leur espoir clans la Ré-
surrection. Ainsi qu 'il l'avait fait la
veille au Grand-St-Bernard devant
une assistance variée dans sa con-
ception spirituelle , Mgr Adam invite
les fidèles à approfondir leur foi
clans l'enseignement clu Christ.

Le repas commun
Il y eut si peu de décorum mais

tant de belle ct simple intimité du-
rant ce repas servi cn la nouvelle éco-
le , qu 'on nc saurait parler d'un ban-
quet. A la table dc Mgr prennent pla-
ce les Rds chanoines dc St-Maurice
précédemment vicaires au Levron,
M. Moulin , conseiller aux Etats , le
président actuel de Vollèges M. For-
nay ainsi que l'ancien président , M.
le Rd doyen Ducrey M. le Rd chanoi-
ne Joseph Farquet , le conseil com-
munal in corpore , l'architecte Mme
Chavaz et les entrepreneurs. Lc Rd
curé de la paroisse, après avoir pré-
senté ses hommages à Mgr Adam et
au Rd chancelier Tscherrig remercie
tous ceux qui ont participé à l'édifi-
cation de l'église ; il évoque les rôles
importants qu 'y ont tenu M. le Rd
Chne Michelet ancien curé de Vollè-
ges, ainsi que M. Clément Bérard.

Dans son émouvante allocution ,
Mgr Adam dit tout son attachement
à l'Entremont, sa reconnaissance
aussi à ceux qui ont guidé ses pas
vers le Sacerdoce , soit M. le curé Os-
wald Bender et M. l'abbé Fornay, du
Levron. Il loue Dieu pour lui avoir
permis de consacrer en ce jour la
nouvelle église. Enfi n, Monseigneur
remercie les artisans et promoteurs
de la construction.

Prennent ensuite la parole M. Mou-
lin , ancien président et conseiller
aux Etats, M. le Rd doyen Chne Du-
crey, M. le Chne Roduit , ancien vi-
caire, M. Pitteloud au nom des entre-
preneurs, rendent hommage aux au-
torités avec lesquelles il a fait si bon
travailler. C'est enfin , pour clôturer
la partie oratoire, M. Clément Bé-
rard qui exprime sa gratitude aux
autorités et entrepreneurs . Il parle
déjà de projets et conclut en ces ter-
mes : « que la croix lumineuse de
notre clocher puisse rappeler du
fond de la nuit , à ceux d'ici et d'ail-
leurs les vertus de la Foi, de l'Espé-
rance et de l'Amour ».

Or.

«qu il serait inconvenan t que M. Har-
riman se rende en Chine populaire,
étant donné l'état actuel des relations
entre la Chine populaire et les Etats-
Unis» .

Plusieurs journalistes américains qui
voulaient accompagner M. Harriman
pendant son voyage en Chine, ont vu
leur demande de visa également reje-
tée.

Quand les princes se marient
¦Le roi Baudoin autorise son frère , le

prince Aubert , à épouser la princesse
Paol a Ruffo di Calabria , sur la pro-
position du ministre de la défense na-
tionale. Le prince de Liège est en ef-
fet officier de marine et ne peut con-
tracter mariage sans cette autorisa-
tion contre-sigenée par le ministre .

'L'autorisation est publiée aujour-
d'hui , sous forme d'arrêté royal , dans
le «Moniteur » belge.

CORS
enlevés par

L'HUILE DÉ RICIN
Finis lss emplâtre* tenants et Im
rasoirs dangereux. Le nou veau liquida,
NOXACORN. stoppe U douleur «n 60
¦Mondes. Dessèche les durillon» et lee
oors Jusqu 'à (y compris) ls reclus.
Contient de l'huile de ricin pure, de
l'Iode et de le benzoeaine qui suppri-
me Instantanément la douleur. Un fla-
con de NOXACORN à Fr 3.30 vous
soulage d'un vrai supplice. Résultats
garantis, sinon vous serez remboursé.
O.ImD. : PROFAR 8.A - GENÈVE %



concours

Le nombre des bulletins valables est de 298.
Les Villes sont: Milan

Pise
Venise
Rome
Florence

Le premier prix est attribué à
Monsieur René Revaz, Bulletin 3766, St-
Léonard.
6 jours de vacances à Florence offerts
par la maison Buitoni-Pefugina; y com-
pris voyage Sion-Florence et retour en
première classe. Valeur ,

2e prix Favre Gérard, bulletin 3907.
Une machine à café. Valeur .'. .: ". ' . .

3e prix Après tirage au sort ,. Jean-Claude Hoeh,
Sion, bulletin 3906.
Un magnifique panier rempli de spécia-
lités italiennes de notre rayon d'alimen-
tion. Valeur . . .

du 4e au 6e prix : 1 beau livré d'art italien relié,
avec de magnifiques reproductions mul-
ticolores. Valeur . . .

prix Richard Claude, Monthey, bulletin 3476.
prix Après tirage au sort , Mayor Nicolas, Bra-

mois, bulletin 3149.
prix Grand Andrée, Loèche-Ville, bulletin 3815
7e au 10e prix: 1 objet de l'artisanat italien en

céramique ou en verrerie de Murano. Va-
leur . . .. . .. . . . . .  . . :..

prix Revaz Renée, St-Léonard, bulletin 3646
prix Valiquer Elisabeth , Sion, bulletin 3827
prix Gillioz Aloïs, Sion , bulletin 3769 '
prix Dubuis Catherine, Evillard/Bienne, bulle-

tin 3474.
Ile au 15e prix : 1 disque microsillon de mu-

sique italienne (opéra , etc.). Valeur . .
prix Mme Roger Bruttin ,* Sion, bulletin 2084.
prix Parello Maria-Pia , St-Léonard , bull. 2379
prix Zufferey Gérard , Sierre, bulletin 3837.
prix Luschcr René, Haute-Nendaz , bull. 2393.
prix Dumoulin Norbert , Agarn , bulletin 2359.

4e
5e

6e
du

7e
8e
9e
10e

du

lie
12e
13e
14e
15e
du
16e
17e
18e
19e

20e

16e au 25e prix : un fiasco de chianti. Valeur .
prix Mévillot Elisabeth, Sion , bulletin 2352
prix Markus Grand, Loèche-Ville, bulletin 2358
prix
prix

prix
21e prix
22e prix
23e prix

24e prix
25e prix

Bulletins Nos
202 1
2127
2184
2273
2597
2663
2767
2779
2963
3026
3140
3255
3420
3557
3654
3826

2029
2129
2185
2274
2598
2664
2768
2852
2965
3029
3142
3321
3421
3561
3658
3828

Lcs lots seront à la disposition des gagnants à partir du 25
juin 1959 jusqu 'au 30 juillet 1959.
Le procès-verbal et le tirage au sort ont été faits par Me
Raymond de Torrenté, de l'Etude de Torrenté, à Sion le
16. 6. 1959.

ON CHERCHE

S O M M E L I È R E
connaissant le service,

français - allemand et si possible anglais,
dans restaurant moderne. Bons gages.

Hôtel Lowen, Glattbrugg, Zurich
Téléphone (051) 93 93 33

59

Grand Georgette , Loèche-Ville, bull. 3805
Gillioz Aloïsa , Chandoline, bulletin 3768.
après tirage au sort.
Mme Witschi, Sion, bulletin 2275
Mutter Yolande, Chandoline, bull. 3355.
Glassey Jean-Michel, Sion, bulletin 3653.
Brunner Gérard , Sion, bulletin 3694
après tirage au sort.
Revaz Bernard , Dubendorf , bulletin 3581.
Ferrero Christiane, Sion, bulletin 2765

175 PRIX DE CONSOLATION

2083
2132
2187
2276
2599
2665
2769
2853
2974
3038
3150
3324
3422
3562
3695
3829

2085
2134
2188
2336
2600
2666
2770
2896
2976
3039
3161
3325
3423
3563
3767
3830

2086
2135
2216
2380
2653
2667
2771
2898
2979
3041
3207
3326
3473
3568
3770
3842

2097
2138
2217
2394:
2654
2668
2772
2900
2980
3056
3219
3328
3496
3569
3804
3844

2106
2140
2219
2497
2658
2672
2774
2905
2982
3058
3226
3330
3508
3580
3821
3904

Nos compliments aux heureux gagnants

SçESoS

Bon café a Sion
cherche

brte Neuve
S I O N

a la

Lisez le « Nouvelliste i

sommelière
Débutante acceptée

Téléphoner au
N« (027) 212 48

Fr. 400

Fr. 80

Fr. 50

Fr. 30

Fr. 20

Fr. 18

Fr. 4.50

2122, 2123
2166, 2167
2271, 2272
2499, 2596
2660, 2662
2764, 2766
2776, 2778
2918, 2941
2984, 2989
3063, 3088
3229, 3230
3401, 3410
3513, 3520
3599, 3600
3824, 3825
3913.

A partir de .Fr. 149 —
Elle se remonte d' elle-même

au moindre mouvement du bras

4U&ïet
/ rtctf oaeiue ¦ SiiouXmtî]

MARTIGN Y

Gravure de coupes de sociétés

MARDI 23 JUIN ' ¦•; "
SOTTENS! — 7vh; Radtto-Causanne: vous dit

bonljour . 7 h. .1*5 Imfointatiqns: 7 h. 20 : Disque.
Premiers propos. Concert .' matinal. 6. h. Fin. -11 h.
Emission d'ensemble. 12 h. Un ballet de Ma.uiri.ee
Thiriet : L'œu'f à lia icoque. 12 b. 15 Ca discothè-
que edu oucrieux. 12 b. 30 Ca joie de -dhianter. ; 12 h.
44 Signall hoiîalire., 12 h. 45 ihufioffiniations. 43 h. 55
Intermezzo. 13 ih. Mardi les gars ! .13 h. 10 Dis-
ques poiur demain. 13 h. i35 Deux grands prix du
disque 1959. A4: h. Fin. 15 h. 59 Signall horaire.
16 h. Entre 4 et 6. 17 h. 50 Les dhroniiques du
mardi. 18 Ih. 15 Le micro dans lia vie. 19 h. Ce
jour en Suisse. 19 'h. 14 L'horloge paillante. 19 h.
1*5 Informations. .19 h. 25 Le miroir diu monde.
19 h. 50 Surtout pas d'Histoire. 20 !h. 05 Les cent
chansons de Gifles. 20 h. 30 Soirée théâtrale :
« Messieurs îles (Ronds-de-Cuir » , 'de Courtaline.
22 h. 15 Vient ide paraître. 22 h. 30 Informations.
22 h. 35 Le Saint-Laurent , voie maritime.' 22 h. 50
Félix Leclerc. 23 h. ,15 Fùin.
. BEROMUNSTER. — 6 h. 15 Informations. 6 h.

20 Disques. 7 h. Informations. 7 h. 05 Disques.
11 h: Emission d'ensemble. 1C2 h. Musique d'Oifen-
bach. 12 h. 20 Wir gratifliaren. 12 h. 29 Signa'l
12 h. 30 Informations. 12 h. 40 Coincent popullaire.
13 h. 30 'Piano. 14 h. Histoires et légendes. di6 h.
Questions religieuses. 16 h. 30 iQnanldce sonate. 17
h. 10 Symphonie. *17 h. 30. Vieillies çméliodieis. 17 h.
45 Causerie. 18 h. Orchestre récréatif. .18 h. 45
Reportage. 19 h. 20 Communiqués. d9 h. 30 In-
formations. Reportage. 20 h. Elie, fragments de
l'aratocnio de MenldeH'sshon. 21 h. 40 Ohron'iique de
la recherche elt du savoir. 22 h. 15 Informations.
22 h. 20 Musique au volent.

TELEVISION : Relâche.

Chaque véritable automobiliste... |
... apprécie les fantaisies de
la route, mais elles lui parais-
sent plus séduisantes encore
après avoir dégusté un Su-sy
Orange, le jus de fruit qui
séduit

une boisson racée,
au jus de fruits

Propre. ..
et fra îche comme une rose !

ÉZ

pin(Il

2 grands morceaux \j  ̂ ^̂ ^

1 pour la salle de bain
1 pour la cuisine
seulement 90 cts

le savon de toilette qui rafraîchit!

I

âeh-ô-hsz cJe-uX" bille-ts Juifue-léS
Si vot*r»e- r\\J YY\-é>Y*o Sc?r»t*
Vc?u8 gagnerez deux lot*g

le 4 juillet

et ainsi de suite

SION : La Planta - Ch. post. II c 1800

Abonnez-vous au „ Nouvelliste valaisan

Etudiante
demande travaux de

DACTYLOGRAPHIE
pendant les vacances.
S'adresser par écrit au
Nouvelliste, à St-Mau-
rice, sous A 284.

BELLES OCCASIONS
A VENDRE

mobiliers d'occasions tous genres
POUR APPARTEMENTS - VILLAS

HOTELS - CHALETS
MAISONS DE CAMPAGNE, etc., etc...

et pour chambres d'employés
CHAMBRES A COUCHER COMPLETES

avec lits jumeaux et avec grands lits
SALLES A MANGER - SALONS

STUDIOS - LITS BOIS
COMPLETS à 1 et 2 PLACES

commodes, lavabos, glaces, canapés, ta-
bles, chaises, dressoirs, dessertes, buffets,
armoires simples à 1 et 2 portes, armoires
à glaces, bureaux, fauteuils, divans à 1 et
2 places, coiffeuses, toilettes, 30 tables de

nuit, etc., etc., etc...
1 lot. de duvets et oreillers usagés
MEUBLES NEUFS MODERNES

TAPIS - LITERIE
S'adresser chez

Jos. ALBINI - Montreux
18, av. des Alpes Téléphone 6 22 02

Même maison à SION
Rue du Grand-Pont N» 44

Jeune fille conscien-
cieuse et de bonne pré-
sentation, trouverait
place de

vendeuse
serveuse

Entrée immédiate ou
à convenir. Gain ga-
ranti Fr. 300.— + lo-
gement + nourriture.
Faire offre à Confise-
rie - Tea-Room André
Meilland, à Martigny-
Ville. Tél. ( 026) 6 10 85.

qramophone
valise, 3 vitesses

avec disques, Fr. 45.-
S'adresser à

Paul Aymon, Choëx



Nos fruits et légumes
Quantités expédiées du 14 au 20 juin 1959

Fraises
14. 6. 59 160 671
15. 6. 59 239 476
16! 6. 59 200 772
17. 6. 59 . 225 745
18. 6. 59 223 519
19. 6. 59 263 419
20. 6. 59 4 580
TOTAUX 1 318 182
REPORT 838 297

EXPEDITIONS
au 20, 6. 59 2 156 479
PREVISIONS semaine
du 21 au 27. 6. 59 1 000 000

Observations
Fraises : Les expéditions journalières de la semaine écoulée ont été uni-

formément élevées. La vente a rencontré de sérieuses difficultés.
En fin de semaine toutefois, le marché s'est stabilisé.
Ces prochains jours les apports de la plaine vont diminuer alors
que la montagne intensifiera ses livraisons.
La proportion de petites fraises « fraises à confiture » augmente.
Leur placement s'avère difficile, les fabriques de conserves, qui
sont les principaux acheteurs de cette marchandise, ayant été lar-
gement approvisionnées avant notre récolte.

Bourse des fruits
Arrondissement Valais

Prix des fraises à la production :
Plaine cl. II : Fr. 0.70
Montagne Cl. II : Fr. 0.70
Prix de gros des fraises , départ Va

lais :
Plaine Cl. II : Fr. 0.80 -
Montagne Cl. II : Fr. 0.83.
IPrifix valables du 22 juin 1959 et jus

qu 'à nouvel avis.
Office Central, Saxon

La Patrie Suisse
No 26 du 27 juin 1959

Au sommaire de ce numéro : Le
quartier des sampans à Hong-Kong. —
Le « Guil'lon » fait revivre les arts de
la taible. — Une excursion dans le
décor enchanteur de l'Oiberland ber-
nois . Les. actualités, internationales ,
suisses et sportives. — Une artiste de
chez nous : Denise Binet , tapissière,
— Les fraises au service de votre
beauté. — En pages de mode : Ce que
vous porterez pendant les week-end
d'été.

La femme d'aujourd'hui
No 26 du 27 juin 1959

Au sommaire de ce numéro : Le Lo-
cle inaugure s'on musée de il'horloge-
rie . — La charmante histoire du chien
qui voulait ressusciter le Cheval. —
Toulouse-iLautrec eût été guéri par la
parotine . — Jeux olympiques en* mi-

Le DEBARQUEMENT
de NORMANDIE
Lisez dans Sélection de Juillet tout ce
qui s'est passé réellement dans les deux
camps durant les quelques heures qui
précédèrent le 6 Juin 1944. On ne l'avait
jamais dit. Achetez Sélection de Juillet.

Le Temps de la Patience

— Vous nous parlez de neutralité l.i. C'est très bien mais, presseurs. Ces infâmes feuilles de choux étaient systématique-
avez-vous remarqué que parmi tous ceux qui vous écoutent en ment détruites dès qu'elles nous tombaient sous la main mais,
ce moment, il y a de nombreux Belges... Et si vous ne le savez pour certains de nos compagnons, le mal était fait... Il fallait
pas, je vous apprendrai que la Belgique était neutr e en 1940 donc se méfier de ces misérables qui n 'hésitaient pas à se faire
quand elle fut attaquée par l'Allemagne I... Oui , elle était neu- les rapporteurs de nos conseils secrets. Heureusement, une
tre comme la Hollande qui fut envahie elle aussi et comme votre étroite surveillance avait finit par les dépister et, chaque fois
pays qui aurait pu être également envahi selon les besoins de que l'un d'eux s'approchait de nous , nous changions immédia-
la stratégie hitlérienne... Si tel avait été le cas, c'est vous qui tement le sujet de nos conversations. Parmi eux se trouvait un
en ce moment, seriez peut-être ici à ma place et moi à la vôtre certain Bruxellois qui se faisait le pourvoyeur des services du
pour vous parler de soupe au lard , de pommes de terre bouillie recrutement de la main-d'œuvre. A la suite de ses interventions
et de• neutralité I... auprès du « marchand d'esclaves » (c 'est ainsi que nous dénom-

J'ai toujours douté que ce singulier personnage fut vraiment mions le sous-officier allemand chargé d'expédier des hommes
Suédois... à moins que, comme tant d'autres , il ne se soit laissé au travail obligatoire), bon nombre de malheureux avaient dû
acheter aux délices de l'ordre nouveau pour une question de quitter le camp'pour s'en aller dans des usines d'aviation ou de
gros sous 1... production de guerre. Nous avions décidé de museler les acti-

A côté de ces visites intempestives , une propagande sour- vités de cet individu. Il fallait d'abord procéder par intimidation,
noise essayait de gagner certains prisonniers à la cause de Un jour , nous l'abordâmes à quatre ou cinq derrière la ba-
nos ennemis. Des tracts , des brochures et des livres en diverses raque. L'un d'entre nous , Maurice B., armé d'un solide gourdin ,
langues circulaient dans le camp pour vanter les mérites de l'interpella :
ce fameux
abonnés à
avouer que
inscription ,
naient les

Ordre nouveau. Nombre de nos camarades s'étaient
des feuilles venant de Paris ou d'ailleurs. Il faut
la plupart d'entre eux ignoraient , au moment de leva
le but tendancieux de ces publications qui prô-

avantages d'une étroite collaboration avec nos op-

Asperges Choux-fleurs Pommes
3 371 10 277 11629
3 672 20 863 25 347
3 138 11892 ' 22 158
3 078 10 025 7 888
2 393 17 726 12 725
3 305 6 402 12 765
120 304 8 920

19 077 77 489 101432
244 455 357 459 18 605 711

263 532 434 948 18 707143

8 000 60 000 

filature a Meinier. — Sur la route de
l'Alaska. — « J'ai été la femme de
Bernard Bufifet » , par Agnès Nanquet-
te. — La* saison des confitures et de
bonnes recettes ,, etc. — Les actuali-
tés , ' etc .

En pages de mode : A la pointe de
la mode : les manteaux-robes. — Les
enifants sur la plage, etc .

La liste des camps suisses
1959

La nouvelle liste ides camps suisses
vient de paraître dans une jolie re-
liure verte. Dans la nouvelle csaison de
nouveau , elle sera un guide pour nos
campeurs leur permettant de passer
des 'fins-de-semaines et des vacances
idéales près de la nature. Avant l'im-
pression , toutes les places de camping
ont étié vérifiées par des personn es
compétentes , de sorte que les indica-
tions sont absolument sûres .

La nouvelle liste comporte 24 pages
de plus , mais elle reste facile à ma-
nier . Grâce à son texte en quatre lan-
gues, elle est indispensable pour le
campeur. A l' aide 'd' un classement mo-
derne qui correspond aux exigences
d' aujourd'hui et grâce à de nouveaux
signes environ 350 places de camping
sont marquées plus clairement. Un
plan spécial pour le canton du Tessin ,
qui est ei important pour le sport du
camping, a été ajouté à la carte suisse
des 'routes et des places de camping

Brisefer
n'en fait
p as  une
de Banne

ALBERT ANTOINE
Membre de la Société Belge des Auteurs

S. A. B. A. M.

(Suite de « La Défaite Héroïque)

au travail obligatoire) , bon nombre de malheureux avaient dû
quitter le camp'pour s'en aller dans des usines d'aviation ou de
production de guerre. Nous avions décidé de museler les acti-
vités de cet individu. Il fallait d'abord procéder par intimidation.

Un jour , nous l'abordâmes à quatre ou cinq derrière la ba-
raque. L'un d'entre nous , Maurice B., armé d'un solide gourdin ,
l'interpella :

- Dis donc , espèce de salopard , c'est toi qui dresse les
listes de prisonniers pour les départs au travail ?

Prévoyant le danger , le sagouin eut un pas de recul pour
nous fausser compagnie , mais nous le serrions de près contre
la cloison du baraquement . Il comprit qu 'il fallait discuter.

en quatre couleurs. La liste des camps *Om.*.ILIl\mmM*m r> *- ***.***!6*suisses peut être obtenue à l'ancien JCst&WL£ff lCS- SpW%U£&
prix dans lies (librairies , les magasins * *
de sport et les agences de voyages ou
directement auprès de la Fédération
suisse des Clubs der Camping, case
postale 24, Lucern e 4.

Cartographie
Les éditions Kûmmerly et Frey .Ber-

ne, viennent de sortir les cartes sui-
vantes :

Carte du inonde 1 : 23 000 000
En huit couleurs. Format 185 x 115

cm. C'est au premier chef une carte
de bureau. Sa lisibilité (projection van
der Grinten) ne laisse rien à désirer.
C'est 'la troisième édition de l'institut
cartographique bernois ; elle table sur
les cartes précédentes à l'échelle 1 :
50 et 1 : 32 millionnièmes. Les teintes
sont harmonieuses et la carte n'évo-
que en rien une affiche . Joignant l'utile
à l'agréable , elle se prête <à la déco-
ration des locaux. Elle peut être obte-
nue en six exécutions différentes ,
dont les prix varient de fr. 14.50 à
fr. 39.25.

Carte automobile de la Riviera
(Alpes occidentales - Provence).
A l'échelle 1 : 500 000. Elle répond à

tous les besoins du touriste. Cette
nouvelle édition a été entièrement re-
vue et le format a été agrandi . Elle
est complétée par un fragment détaillé
de la région Nice-cMonteJCarlo. Comme
toutes les cartes K et F, les teintes de
cette édition sont harmonieuses le re-
lief plasti que et l'impression précise.
C'est une réussite de l'art cartogra-
phique ! Les localités qui méritent une
visite et les parcours particulièrement
pittoresques «ont spécialement dési-
gnés. Pour faciliter l'écoulement, la
légende est rédigée en quatre langues !
Prix : fr. .5—.

Ces deux cartes sont le résultat
d'une longue expérience. Elles sont en
vente dans les librairies et les pape-
teries.

SpfiClûCleŜ rnnrprtç^ f̂e

Cmema Etoile - Martigny
Lundi 22 et mardi 23. Un passion-

nant 'film de cape et d'épée : « LE
MASQUE DE BER », d'après le ro-
man d'Alexandre Dumas, avec Pierre
Creosoy, André Debar et Armando
Franicioli. Un spectacle grandiose à ne
pas manquer. En couleurs.

Mercredi 24 : Relâche. Salle réser-
vée à la Croix-Rougë1.' ' •

¦ - ;' ï f j>  ' - ¦'Dès jeudi 25 : Annie Cordy et Pier-
re Mondy déchaîneront les rires...
dans !«' CIGARETTES, * WHISKY ET
P'TITES PEPBES ». Un film gai...
éblouissant... fracassant !

(Dès 18 ans révolus).

le pourvoyeur des services du
A la suite de ses interventions
» (c 'est ainsi que nous dénom-
chargé d'expédier des hommes

Le doping
Les problèmes du « dop ing » et de

l'alimentation des sportifs ont été étu-
diés et discutés par une centaine de
médecins qui ont participé à la Fa-
culté de médecine et à l'Institut na-
tional des sports au deuxième congrès
international du groupement latin de
médecine physique et des sports , réu-
ni à Paris , sous la présidence de M.
Maurice Herzog, haut-commissaire
français à la jeu nesse et aux sports.

En ce qui concerne l'influence du
doping, qui agite et inquiète 'les mi-
lieux sportifs , et en particulier ceux
du cyclisme, la distinction a été faite
entre les excitants illusoires nocifs
qui méritent seuls la dénomination de
dop ing et les substances pharmacolo-
giques prescrites par des médecins
compétents , en toute conscience et
après avoir étudié l'organisme du
sportif comme ils étudieraient celui
d'un malade. Il ne s'agit plus là de
chercher à obtenir pendant un court
moment un rendement supérieur à ce
que l'organisme de l'athlète peut four-
nir , mais simplement de mettre ce
sportif dans les « meilleures conditions
de santé » possibles pour aborder la
compétition.

L'alimentation du sportif a été égale-
ment discutée et la difficulté de la
codifier est apparue clairement . Une
enquête à ce sujet va être faite dans
les pays intéressés.

Les congressistes se sont préoccupés
de la traumatologie sportive. Les échan-
ges de vues ont porté sur les précau-
tions à prendre pour éviter les acci-
dents sportifs et les soins à donner
aux lésions affectant notamment les
tendons musculaires et les articula-
tions. Les études sur la réaction de
l'organisme aux effort s prolongés ont
mis en lumière le rôle de la glande
surrénale, « glande de l'effort », et
celui du cœur, élément majeur de la
valeur sportive.

Mes pieds onl vingt uns...
car soir et matin j'emploie Akiléïne, cotte merveilleuse crème
blanche non grasse, qui sent si bon. Akiléïne prescrite par les
pédicures, pharmaciens et droguistes. Akiléïne c'est une révé-
lation contre les Inconvénients de la transpiration, les brûlures ,
le gonflement, la fatigue, la macération des pieds. Akiléïne
rafraîchit les pieds échauffés dès ta première application.

Essayez ce soir sur un seul pied et constatez la différence.

Echantillon gratuit sur simple demande à

GALLOR S.A.. Service 22 Genève 18.- OICM.22.719

— Je ne sais pas ce que vous voulez dire !... annonça-t-il avec
un regard de méfiance.

Maurice fit tournoyer son bâton et l'envoya à toute volée
dans un buisson dont il faucha d'un seul coup toutes les feuilles...

— Allez ! Pas tant de chichis !... Réponds à ce qu 'on te de-
mande !...

— Qu'est-ce que ça peut vous faire ? fit l'autre avec un sou-
rire provocant.

Décidément , le salaud paraissait coriace mais il s'agissait de
ne pas ergoter et de conduire à bien cette affaire aussi risque-
peau fut-elle pour nous !...

— Ecoute, mon bébé !... reprit Maurice dont la patience
commençait à s'émousser... Nous , on a pas le temps !... Tes his-
toires , tu vas les dégoiser en vitesse 1... Alors , monsieur , don-
nez-vous la peine de parler 1... On t'écoute !

— Ce n 'est pas la pein e d'insister , je ne vous dirai rien !
Maurice éleva sa trique à deux doigts du nez de notre inter-

locuteur :
— Veux-tu que je te foutes un coup de matraque sur la

gueule ?
Cette fois , l'argument était de poids. L'autre se mit à geindre...

— Et ne chiales pas surtout , sinon on te bourre ! Donc , c'est
toi qui désignes ceux . que les boches expédient en kommando ?

— Oui... finit par avouer cette lamentable gouape .
— Bon I... A partir d'aujourd'hui , tu vas lâcher ce boulot ,

sinon
Mais... les Allemands vont user de représailles contre

Tu vas lâcher ce boulot ou sinon , il y a des chances pour
te retrouve un de ces quatre matins accroché à la branche
sapin!... Tu as compris ?

qu 'on
de ce

— Mais... messieurs , que voulez-vous que je dise au feld
webel ?

— Que tu en as marre de travailler pour lui et que tu renon
ces... (A suivre)

Pour ceux qui
travaillent

à la campagne !
Le véritable
remontant :

le Camomint !
C'est quand on travaille aux

champs ct en pleine chaleur qu 'on a
vraiment besoin d'un remontant.
Mais lequel ? Pas question d'une bois-
son qui coupe les jambes ! Dc là , lc
succès du Camomint (véritable con-
densé de menthe et camomille) con-
lre les malaises, les défaillances ducs
au soleil , les crampes d'estomac ct
la colique. De même lc soir , contre
les palpitations et les vertiges : 30
gouttes de Camomint dans un peu
d'eau ou sur un morceau dc sucre
soulagent instantanément ct vous ai-
dent à mieux dormir.

En vente d'ans toutes les pharma-
cies et drogueries. Le flacon : Fr. 2.50
et le flacon familial : Fr. 4.—. Phar-
macie Colliez, Morat.

Le Camomint, quel rafraîchisse
ment merveilleux ct quel soulage
ment immédiat !

Bravo aproz !

ça c'est
de l'eau

,\?

Cours des billets
de banque

Communiqués par l'U.B.S., Lausanne

Achat Vente
U. S. A. 4,29 4 ,32
France —.85% — .89 K
Angleterr e ,, 12.— 12.30
Belgique 8.30 8.70
Hollande 113.25 115.75
Italie —.68 —.71
Allemagne 102.— 104.50
Autrich e 16.50 16.90
Espagne 7.35 7.75



Dans le district de Monlhey
£a poUni&te

La mort de „ Raminagrobis
Si l<;s Egyptiens ont cippriuoisé deux

jspèces (/(.¦ chnts : (o «grinté» ot I' «in-
ilion» , pou d' entre nous lo sciuent, car
Icp or / uo nubienne ost si lointaine.

Noire chat domestique , est , dans
certains ménages, choyé souuent com-
me un e n f a n t  chéri .

Parfois , il arr 'we que ces f é l ins
échoppent à la surveillance de leurs
maîtres et qui t ten t  inopinément «leur
Inyer » pour  reprendre un peu do cette
libert é qui lour fait d é f a u t  et assou-
pir leurs instincts.

Un dc cos jours derniers , Auguste
de la Place , entendant un nacarme
inusité sous les p latanes qui ornent la
partie sud-ouest do la Place du Mar-
rhfi , on f a c e  de son établissement , s'a-
oise de so rendre sur pince pour en dé-
terminer la cause.

Il ne f u t  pas peu surpris cie constater
qu 'un magnif ique chat était juch é sur
un pJntano ot tentai t  do faire passer do
oio à 'trépas, une nichée do merles
dont los parents so battaient becs et
jri ffos pour dé fendre  leur progéniture
menacée.

M. Auguste  fit  de son mieux pour
chasser Jo félin , mais sans succès. Cail-
loux et projecti les de tous genres, rien
PO le délogea dc la plus  haute bran-
che où il s'était réfug ié  et d'où il
guettait à la f o i s  sa proie et le départ
do Cintras qui so permettait de le dé-
ranger.

Ayant  un fa ib le  pour ia gent ailée et.
mettant  en pratique l'adage qui ueut
(lue le p lus  f o r t  dé f ende  toujours un
plus petit  quo lui, notre Auguste Mon-
theysan (pnr ai/leurs nemrod enragé)
cherchait un moyen infai l l ib le  pour fai-
re déménager le chat qui , patiemment,
(îllonc/nit.. son heure.

Auisnnt  alors le braoe M. Lometti
qui était  dans les parages, Auguste
n 'eut pas à lui expliquer deux fo is  la
situation des merles de la région en fa -
10 clo ce quadrup ède aoide de oiande
fraîche.

Quelques minutes  plus tard , M. Lo-
metti , d' un œil sûr et d'une main fer-
me braquait  un f lobcr t  sur lo chat. Un
bruit sec ot une masse c/o fourrure iner-
te tombo nu pied do J'arbro : «Rami-
nagrobis» a passé de oio à trépas.

Monthey

Intéressantes
communications
à l'assemblée

du «Vieux Monthey »
Mercredi dernier , l 'Association du

Vieux Monthey,  sous la présidence de
M. Louis Borgeaud , tenait  ses assises
annuelle s dans la grande salle du Cerf.

Le président salua spécialement la
présence de M. Paul Perrin , conféren-
cier , sans oublier quelques personna-
lités montheysannes qui s'intéressent
à l'activité du Vieux Monthey.

Faire connaître 'le passé de Mon-
they et de tous les événements qui ,
de près ou de loin s'y rattachent , est
pour le comité formé outre de M. Bor-
geaud Louis , de MM. Jos.-M. Detorren-
té , Ul ysse Casanova et Hauswirth une
lâche fort agréable.

M. Borgeaud fait  une communication
sur Barthélémy Guyot , avocat et notai-
re , précurseur de la route du Simplon
dont il suggéra la construction à Na-
poléon-Bonaparte. Barthélémy Guyot
est non seulement un historien , dit M.
Borgeaud, mais un philosophe. Nous re-
viendrons tout à loisir sur cette person-
nalit é et sur ses travaux.

Quant à M. Paul Perrin , avec distinc-
tion et érudition , il traite du problème
de la création des chemins de fer , parti-
culièrement ceux du Valais. Il t rai te
de l 'histoire du début du percement
du tunnel de Menouve de juillet 1856
à mars 1957. C'est ainsi que nous ap-
pren ons que trois groupés s'intéres-
saient aux chemins de fer en Valais.
Chacun y voyait déjà un trafic à tra-
vers les Alpes pour relier Londres aux
Indes , le canal de Suez n 'étant pas
encore percé.

M. Perrin traite très brièvement des
chicanes entre Vaud et le Valais pour
la cons t ruc t ion  d'une ligne Villeneuve-
Bex et Vil leneuve-Monthey,  petite guér-
ie qui dura 8 ans . Finalement ce pro-
ie! échoue le 30.XI. 1852. Il est repris
Par La Valette et le 11 janvier  1853 il
lui est accordé la concession pour le
chemin de fer Bouveret-Sion. M. Per-
rin, très documenté, donne un nombre
impressionnant de détails sur cette en-
Ireprise qui tourna à la déconfiture fi-
nancière et qui fut  rachetée plusieurs
lois dont la dernière à vil prix .

Nous n 'avons pas la place suf f i san te
pour nous étendre sur cette intéressante
communication de M. Paul Perrin dont
'Les annales valaisannes» en publie-
'ont le texte intégral.

du district

On ho peut laisser ce cadaore sur
p lace et l 'agent Descartes est alerté. Il
s'apprête à faire disparaître le corps
de la oictime.

Mais à cet instant ,1e hasard ueut
que Ja maîtresse de «Boule» [c'est le
nom du chat) passe à proximité.

Cris de désespoirs, sanglots : «Mon
pnuore Boule, mon petit , chéri, mon
seul... amour. Ils t'ont tué .'» Puis des
noms d'oiseaux (mais pas de merle)
sont lancés à la tête des responsables-

Inutile de dire qu 'un attroupement
s'est Dite formé , alors que tireur et
agent de police battent prudemment en
retraite, laissant le sympathique Augus-
te aux prises aoec la propriétaire de
«Boule» qui alerte son époux , l'estimé
Me Victor , à la démarche toute menue,
connu respectablement de toute Ja ci-
té et bien au-deJà.

Le béret basque posé au beau mi-
lieu de Ja cheoeJure qui émerge de tous
côté , Je uisage contracté, l'oeil séoère
et les paup ières humides, notre docte
homme de Joi apostrophe l'instigateur
de ce «meurtre». ¦

Les badauds semblent plutôt s'amu-
ser à Ja oue de notre homme dont Je
béret légendaire tourn e comme une gi-
rouette chaque fois qu 'il appuyé ses
inuectiues d'un brusque mouuement de
tête.

Rarement notre aooeat n'a dé fendu
une cause avec autant de fougue .  Il en
perd presque la respiration et J'on en
nient à craindre Je pire. Pendant ce
temps, Madame se retire chez elle, san-
glotant de plus belle.

A bouts d'arguments et de... s o u f f l e ,
Mè Victor se retire à son tour chez lui
pour consoJer son épouse.

Tout Monthey parle de ce «drame».
Les oiseaux eux, s'en réjouissent et

égnyent à nouoeau de leurs trilles les
alentours du kiosque à Léo qui Jui ,
en a perdu Je s i f f l e t .

Le corps de la victime n'ayant pas
été réclamé par... «Ja famille» , l' agent
Descartes dut aller Jui'-même enterrer
Je pauure «Raminagrobis».

Jl , est ,peu probable que Jes merJes
en portent Je deuiJ...

Pierre des Marmettes

Des projections permirent à l'assis-
tance de revoir avec plaisir certains en-
droits de la cité qui ont disparus pour
les besoins de l'édilité et du développe-
ment du chef-lieu. Enfin ce fut la par-
tie administrative sur laquelle nous re-
viendrons une autre fois.

Cercle des nageurs
Pour l'ouverture de sa saison 1959,

le Cercle des nageurs de Monthey avait
convié l'équipe de Montreux-Natation à
participer à une rencontre amicale.

Le comité du Cénamo profitait de
l'occasion pour faire disputer quelques
courses internes et c'est avec plaisir
que nous avons vu évoluer quelques jeu-
nes éléments, nouveaux au sein du
Cercle des nageurs, l'effort que le CNM
entreprend depuis quelques années
pour encourager les jeunes au sport de
la natation commence à porter ses
fruits et si chacun se donne un peu
de peine pour suivre assidûment les
entraînements donnés par Armand Bus-
sien , tout laisse prévoir de belles sa-
tisfactions . Félicitons également les fil-
les du CNM qui n'ont pas craint de
concourir avec les garçons et gageons
que celles-ci défendront nos couleurs
avec brio lors de nos prochaines ren-
contres.

Remercions également les Services
industriels et la Maison Giovanola
Frères de Monthey qui ont mis tout
en oeuvre pour doter notre piscine si
joliment rénovée d'un éclairage per-
mettant un déroulement normal de nos
manifestations.

Souli gnons que dimanche prochain ,
2B juin , le Cénamo ira défendre ses
chances dans le cadre enchanteur du
lac de Géronde, près de Sierre en y
envoyant une forte délégation de jeu-
nes et souhaitons que de nombreux
Montheysans fassent de ce coin char-
mant leur but de promenade tout en
venant encourager nos nageurs et na-
geuses.

RESULTATS
50 m. crawl jeunesse :
Ire série : 1. Pochon Maurice 38"1 ;

2. Rappo Jean-Pierre 39" ; 3. Turin
Christian 40"1, etc.

2e série : 1. Torrent Léo 33"4 ; 2.
Durst Bernard 33"4 ; 3. Critt in Jean-Jac-
ques 35"7, etc.

100 m. brasse Monthey-Montreux :
1. Lise , Montreux , 1' 33" ; 2. Volet,

Montreux. 1' 34" ; 3. Chappex Jo , Mon-
they, 1' 37".

100 m. dos Monthey-Montreux :
1. Béchard , Montreux , 1' 32"1 ; 2.

Gremaud J.-P., Monthey, 1' 38"3 ; 3. Kel-
ler , Montreux , 1' 43", etc.

50 m. dos jeune sse : 1. Turin Chr.
51"3 ; 2. Buttikofer Pierre-André 53"7;
3. Crittin Jean-Jacques, 57" ; 4. Balduz-
zi Iuba f fille], 59"6.

50 m. papillon Monthey-Montreux :
l.Guidetti Yves , Monthey, 43"2 ; 2. Kel-
ler , Montreux , 43"3 ; 3 Usé, Montreux ,
45"5 ; 4. Cottet André, Monthey, 45"7;
5. Volet , Montreux , 46".

50 m. brasse jeunesse : 1. Barman B.
50"8 ; 2. Pochon Maurice , 51" ; 3. An-
denmatten Plus , 55"2 ; 4 .Buttikofer P.-
A., 57"3 ; 5. Comtesse Gérard, 1' 00'" ;
6 Cleusix Alain , 1' 07"3 ; 7. Balduzzi
Ginette (fille) V 09"5.

100 m. crawl Monthey-Montreux :
1. Bianchi Joël, Monthey, 1' 10" ; 2.
Bussien Armand , Monthey, 1' 11" ; 3.
Torrent Léo, Monthey, 1' 14"6 ; 4. Volet ,
Montreux , 1' 15"3 ; 5. Guidetti Yves ,
Monthey, 1' 24"2 ; 6. Béchard , Montreux ,
1' 25"4.

Relais 7 x 50 m. crawl :
1. Montreux ; 2. Monthey.

Water-polo : Monthey bat Montreu>
par 13 à 0.

Résultat aux points : Monthey bat
Montreux par 37 points contre 35.

REVUE de la presse
Coup d'Etat?

De « Aux écoutes » :
'Brusquement, le peso argentin s'est

écroulé.
Le plan d'austérité et le programme

de stabilisation économique élaborés
par le gouvernement Frondizi ont été
dépassés par les événements. Les grè-
ves et l'agitation sociale ont porté le
débat dans la rue, où la police et les
forces armées risquent chaque j our
d'être 'débordées par des (manifesta-
tions populaires qui tendent à l'émeu-
te.

En une semaine, le cours du peso
a perdu 20 p. 100 de sa valeur.

Les observateurs étrangers ont main-
tenant l'impression que l'Inflation ne
peut plus être stoppée par les moyens
que possède la Banco Central et on
parle d'une baisse encore plus sensi-
ble de la monnaie argentine.

Inutile de préciser que la grève des
banques — qui dure depuis deux
mois — a arrêté les investissements
étrangers et que la production indus-
trielle se trouve freinée dans des pro-
portions inquiétantes pour la stabilisa-
tion du pays.

Dans ce climat de guerre civile , des
rumeurs circuleint qui donnent comme
possible l'évantualité d'un coup d'Etat
militaire.

Rafistolage
Raifistoilage, tell est le mot qui , se-

lon « Combat » caractéWse la confé-
rence de Genève.

Un rafistolage de. dernière minute
ne masquerait même pas l'échec —
pour les Occidentaux s'entend — de
la conférence de Genève. Cinq semai-
nes ont opposé des ministres qui ne
parlaient pas le même langage. Cinq
semaines de piétinement sur pointes
d'aiguille, . sans heurts éclatants, sans
rapprochement des vues.

« Le programme deis quatre minis-
tres est resté sur le pupitre ».

A Genève, pas un instant l'Occi-
dent n'a pris l'initiative. Il a défendu
ses intentions, en cédant du terrain ,
sous forme de manœuvres en retrai-
te. Parce que, en dépit des affirma-
tions solennelles et des accords pré-
paratoires, les Trois ne pouvaient pas
présenter un front uni.

Il n'y a pas de synchronisme entre
Washington, Londres et Paris.

M. Gromyko a pu jouer cses cartes
¦contre des partenaires qui ne prati-
quaient pas les mêmes méthodes d'atta-
que ou de défense.

Cette réunion n 'a, en somme, « ser-
vi » qu 'à une chose : .la faiblesse de

Nouveaux champions suisses en canoë et en aviation
Le grand vainqueur du

championnat suisse d'aviation
qui a eu lieu à Frauenfeld,
fut  le jeune Hansruedi Erz
(Frauenfeld) (à gauche). Il
fut champion de la concur-
rence d'atterrissage à but fi-
xé, en marquant trois atter-
rissages de grande précision.
A droite : A Aarau , les cham-
pionnats suisses de canoë ont
vu 70 spécialistes, membres
de 9 clubs , y participer. Les
nouveaux champions réunis :
Au fond , à gauche, J.-C. To-
chon (champion en catégorie
« Canadien à un ») , à droite
Milo Duffek (champion en
catégorie «. Faltboot à u n » ) .
Au milieu , de haut en bas :
Charles Dussuet et Henri Ka-
drnka (champions catégorie
« Canadien à deux »), ct Irm-
gard Duffek (championne

féminines)

VAL D'ILLIEZ

Une visite !
Le groupe choral de St-Barthelémy

ayant choisi la station d'Illiez pour sa
sortie annuelle , les paroissiens illiens
ont eu le plaisir d'entendre, pendant
l'office paroissial , l'exécution d'une
messe polyphonique de Franz Bieger ,
dirigée par l'instituteur Roger Port-
mann. Cet intéressant groupe est for-
mé d'éléments jeunes qui assurent aux
différents registres une belle émission
de voix fraîches et neuves, peut-être
à peine assez nuancées.

Ce sympathique chœur , que préside
M. Léon Favre était accompagné du
Rd curé de paroisse , M. l'abbé Bat-
tistol o qui a officié et dont on a exé-
cuté à l 'Offertoire une fort belle œu-
vre musicale.

En ce jour également, les parois-:
siens eurent le privilège d'entendre le
prêche d'un Rdissime évêque , de la
Congrégation des Pères Blancs , mis-
sionnaires d'Afri que. Ce haut prélat
fit  un aperçu de la mission de ces
prêtres-missionnaires en Afrique , sou-
ligna avec à-propos la tâche qui reste
à accomplir pour laquelle une aide
morale et matérielle devient de plus
en plus urgente de la part de la com-
munauté catholique .

Après l'office divin et un vin d'hon-
neur , le groupe de chanteurs bien en
forme donna , sur la place du village,
un concert applaudi avec sympathie
par la foule des auditeurs. Un ban-
quet fort bien servi , a-t-on affirmé,

1 alliance atlantique. Comme le diéola
re « Combat » , c'ast une drôle d'équi
pe que celle qui ns mêle pas ses bil
îles.

La Varende
Les « Nouvelles littéraires » rend ent

hommage à la personnalité de se sei-
gneur des Lettres ains i .qu 'à sa valeur
de romancier.

Son dernier acte littéraire, il l'a
donc accompli en faveur d'un prê-
tre-paysan, d'un soldat de Dieu, avec
toute la fougue et la tendresse humai-
ne que nous lui connaissions. Sur son
lit de mort, il tient un chapelet entre
les dogts — et , parmi tous ses livres,
c'est « Le Curé d'Ars et sa Passion »
que l'on a choisi pour le mettre auprès
de lui.

'L' un de ses amis l' aifcfïrma : ce fut  un
grand Bonhomme.

Le futur président
des Etats-Unis

Bientôt s ouvrira la langue campa-
gne électorale.

Si l'élection en ellle-même s'avère
encore assez éloignée de l'actualité,
la « coursa » a déjà commencé.

Parmi les favoris se trouve le sé-
nateur Kennedy. Il a contre lui , li-
sions-nous dans une précédente « Re-
vue de presse », d'être catholique pra-
tiquant.

Quelles sont les chances du' séna-
teur Kennedy, demande la « Nation
(française » ; son correspondant ' aux
Etats-Unis répond :

Quelles sont les chances du séna-
teur Kennedy ? Quelles modifications
un président catholique apporterait-il
à la politique américaine ? Les enquê-
tes le désignent comme le plus popu-
laire des candidats, devançant le vice-
président Nixon et le gouverneur Roc-
kefeller.

Mais il doit compter avec la force
des syndicats.

C est probablement pour prendre les
devants et pour neutraliser la désap-
probation syndicale que M. Kennedy
s'est jeté dans le débat très contro-
versé qui fait rage depuis des années
autour de la loi Taft-Hartley limitant
l'activité des syndicats. Là proposition
de loi qu'il a soumise est de nature à
lui gagner la sympathie des syndicats
sérieux et de la masse des travail-
leurs qui pouvaient s'attendre à une
révision plus sévère si les conserva-
teurs, alarmés par la corruption,
avaient eu le dessus. Quant aux dé-
nonciations de M. Hoffa (du syndicat
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suivit, pendant lequel un autre groupe,
celui des membres de la Société des
Vieux-Costumes de Val-d'llliez, se
mettait fébrilement à orner des voitu-
res de courses qui devaient les ame-
ner vers une agape amicale , prélude
à la prochaine fête que le groupe choyé
prépare en vue de l'ouverture de la
saison touristique.

Collombey
L'« Avenir »»

et «La Sirène »»
C'est samedi 27 juin que le corps de

musique genevois «La Sirène» sera re-
çu par le comité d'organisation des fê-
tes du Cinquantenaire de IVAvenir», à
Collombey. Après un cortège qui les
conduira à la cantine de fête, les musi-
ciens genevois, sous la direction de M.
le professeur Durot, donneront un con-
cert qui déplacera la grande foule. En
effet, «La Sirène » s'est déjà produite
à maintes reprises à la Radio, en Suis-
se et à l'étranger, notamment en Italie,
en France et en Algérie. C'est dire que
ce corps de musique a une renommée
qui a largement dépassé nos frontières.

Le dimanche, plusieurs corps de mu-
sique de la région donneront un con-
cert l'après-midi, dont «La Cécilia»
d'Ardon, tandis que le soir ce sera
au tour de «La Lyre» de Monthey, mar-
raine de I'«Avenir».

Amis de la musique et de IVAvenir»
la population de Collombey vous ré-
serve, les 27 et 28 juin , un chaleureux
accueil.

des camionneurs), elles ne s'adressent,
à défaut d'arguments, qu 'à l'origine
aristocratique du sénateur .

Celui-ci vient, d'ailleurs, de cueillir
le premier fruit de sa tactique : M. Da-
vid Dubinsky, chef du riche et puis-
sant syndicat des ouvriers du textile,
a fait l'éloge, l'autre jour , du jeune
sénateur, de son esprit d'initiative et
de sa tolérance. Venant de la bouche
de M. Dubinsky, cet éloge semble in-
diquer que l'appartenance religieuse
du candidat n 'entre pas en considéra-
tion auprès d'un syndicat où pourtant
les Israélites prédominent.

Il resterait, bien entendu, d'autres
sources de conflit si M. Kennedy ve-
nait à être élu. La question scalaire,
par exemple, deviendra, tôt ou tard ,
un point de choc, car là on accuse les
catholiques — qui ont à financer le
système des écoles publiques et le
leur — d'être hostiles envers l'ensei-
gnement laïc. Cependant, c'est le Con-
grès qui légifère, et le président, mal-
gré ses pouvoirs étendus, est suffisam-
ment protégé pour qu'on ne puisse
pas le souçonner de favoritisme.

Il reste qu 'un très haut pourcentage
de l'électoral serait favorable à un
candidat catholique. Cela indique met-
tememt une transformation significa-
tive dans la mentalité américaine et
dans . les mœurs politiques du pays.

Pierre Fontaines. '

Profondément touchée par les nom-
breux témoignages de sympathie re-
çus lors de son grand deuil , la famille
de

MADAME

Anaïs BARMAN-RICHARD
exprime ses sincères remerciements a
toutes les personnes qui , par leur
présence, leurs messages et leurs en-
vois de fleurs , l'ont entourée dans ces
jours de cruelle séparation.
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J. VOEFFRAY & Fils
Av. des Mayennets - Bâtiment Valère

SION

Cercueils — Couronnes — Transports
CORBILLARD AUTOMOBILE



Osez...
A I le Nouvelliste valaisan

A VENDRE STUDIO COMPLET i ECHEC ET MAT - ECHEC ET MAT

ECHEC ET MAT - ECHEC ET MAT

TTtutraG
lance comme première et seule fabrique une nouvelle combinaison de machines aux
avantages économiques multiples pour la petite et moyenne exploitation suisse spéciale-
ment en montagne :

—*-—r "̂ ^̂ ~̂—ijij) A~'—~
Vous achetez : 1 tracteur monoaxe avec châssis à tributaire divisible.
Nous vous livrons 3 machines complètes de première qualité, donc :

\ robuste tracteur monoaxe type MT de 9, 11 ou 13 CV à essence, ou 12 CV Diesel, boîte à
8 vitesses sans vis sans fin , avec blocage du différentiel , roulement libre, 2 prises de force
débrayables, frein de guidage individuel sur chaque roue plus frein d'arrêt, écartement
et distance du sol à la machine réglable sans échelons, barre de coupe portable relevable,
à suspension libre élastique sur tampons en gommes, réduisant à néant les vibrations.
Accessoires : treuils, charrue, balance, herse-bêche rotative, pulvérisateur, râteau-rotor
frontal , appareil à andainer, épandeuse dé fumier, etc.

2 robuste tracteur tout terrain TEM à quatre roues motrices, à torsion, à emplois multi-
ples, blocage du différentiel devant et derrière, braquage maximum, 2 prises de force
débrayables, relevage hydraulique, à 3 ponts normalisé, convient admirablement com-
me tracteur en culture, comme tracteur élévateur par câble de ses propres moyens,
comme aussi pour la traction de chars à quatre roues, ou charrues brabant ou charrues
portées.

3 remorque à prise de force TTA avec accouplement à double cardan à grande portée, ar-
bre de transmission encastré dans tubulair e sur roulement à billes, étanche à la pous-
sière et à l'humidité, marche silencieuse à n 'importe quelle vitesse. Force portante 2 ' ton-
nes. Capacité étonnante en forte pente. Utilisable aussi comme porte-outils à 4 roues
motrices.

Cette nouvelle combinaison unique en son genre vous offre à vous aussi une quantité d'avan-
tages économiques !
Donc motorisation totale avec : 1. Motofaucheuse ; 2. Tracteur à emplois multiples; 3. Machiné
de transport économique réunie en une seule unité ! ,.: , .'

% Les transformations se font en un tournem ain sans l'aide d'aucun outil. *p

0 Nous livrons aussi le petit monoaxe-motofau cheùse MKDZ, 6 ou 8 CV, avec remorque à prise
de force, éprouvé en milliers d'exemplaires. ''Chariots à moteurs, rriototondeuses, etc. ' "'"¦

USINES MOTRAC S. A., ZURICH
Demandez sans engagement prospectus détaillé s ou démonstration sur votre propre terrain par

Représentant pour la Suisse romande :
André Cavin, Renens (Vd), 9b, ch. des Palettes. Tél. (021) 25 39 53

Emission
d'un emprunt 3 V4 %

Caisse hypothécaire du canton de Genève
Série 4, 1959, de Fr. 16 000 000.-

destiné à la conversion ou au remboursement de l'emprunt ZVi % , série II ,
1948 de Fr. 10 000 000.—, dénoncé au remboursement pour le 20 septembre
1959 ainsi qu'au financement de nouveaux prêts hypothécaires en premier rang

MODALITES DE L'EMPRUNT
Taux d'intérêt 3K % , coupons annuels au 20 juillet. ;
Durée 16 ans au maximum.
Coupures de Fr. 1 000.— et Fr. 5 000.— au porteur.
Cotation aux principales bourses suisses.

PRIX D'EMISSION
99% 4- 0.60% timbre fédéral sur titres.

Les DEMANDES DE CONVERSION ET SOUSCRIPTIONS CONTRE ESPECES
sont reçues sans frais du 23 au 29 JUIN 1959, à midi.
«Ci.

Libération des titres attribués du 20 juillet au 20 août 1959.
Les prospectus détailles , ainsi que les bulletins de conversion et de souscrip-
tion sont à disposition auprès des banques :

CAISSE HYPOTHECAIRE UNION DES BANQUES
DU CANTON DE GENEVE CANTONALES SUISSES

Fini 1 100 TV en ^°'s c^ a'r > st >'ie sué-
1 1UI I IwV I V dois, soit : 1 beau meu-

Parfait état. ble entourage en 2 par-
Prix Fr. 3 900.— ties> 1 côté formant

x -i *» *»a o*» l^te ^e  ̂ avec coffreTel. 2 23 92 ^ literie , 1 côté avec
portes coulissantes et

A VENDRE verre ; 1 divan metalli-
gm | n n que, 1 protège-mate-
Upei-KeCOf U las, 1 matelas à res-

* sorts (garantie de 10
Parfait état. ans), 1 jetée avec 3 vu-

Prix Fr. 3 200.— lants , 1 guéridon des-
Tél 2 23 92 sus no'r c 2 fauteuils

^__^^^^^^^^^^ r e m b o u r r é s , recou-
ËmWSiÊÊmmWmWmWÊÊÊmmi VCl' tS Cl' ltll SOHde tîSSll
^^^^^^^^^^™H^™ d'ameublement 2 cou-

<2AI AMI leurs' rouSe et 8ris'w#»l.Ml»ll Le tout a enlever pour
bonne marchandise Fr. 500.-̂ . Port payé.
Fr. 6.50 le kg. W. KURTH, avenue

de Morges 9, Lausan-
Ecnre à ne. Tél. (021 ) 24 66 66.

CASE POSTALE 206 BELLiNzoNA Femme
¦¦¦¦¦¦ de chambre
A vendre à Hte-Nên- demandée pour début
daz, dans la région du juillet. Débutante ac-
télécabine Peroua , un . ceptée. Salaire mini-
petit mum garanti Fr. 300.-.

THALFT Hôtel 0rny- Champex-V,IHLL I Lac, Tél. ( 026 ) 682 01.
état de neuf. Facilités __ 
d'agrandissement, ter- Où se trouve encore 1
rain environnant 1000 CHALET ou APPAR-
m2. TEMENT de vacances
Ecrire sous chiffre P à louer pour 3 person-
20 650 S, à Publicitas, nés du 15 juillet au 15
S'Q"- août ? Altitude . 1300 -
—————— isoo m. — Offres sous

A LOUER chiffre P 8 247 S, à Pu-
à Martigny, bel blicitas, Sion.

appartement CHERCHONS

chauffeur
de trax

4 pièces avec confort
Fr. 165.—

sans chauffage.
Téléphoner au N°

( 027) 4 74 12
(heures de bureau)

pour entreprise, centre
du Valais, en plaine ;
travail toute l'année.
Ecrire sous chiffre P
8 239 S, à Publicitas,
Sion.

ANGLIA
Modèle 1955, couleur
bleue. 39000 km. Pneus
90%. Jamais acciden-
tée. Voiture soignée,
en parfait état. Prix
Fr. 3 300.—.
S'adresser à Louis De-
rivaz, à Lavey-Village
(VD).La belle confection

AVENUE DE LA GARE . SIOKl

LE NOUVELLISTE FlOt 1900
le plus fort tirage JQ CV 1954du c*"10" moteur revisé,~—— très belle voiture,

^nim^rixi pnx intéressant
< *• n et facilités
jeUne fille de paiement.

propre et sérieuse pr Tél. (021) 4 2387
aider au ménage. En- ( heures repas )
trée tout de suite ou ¦CKBHKH ^B
à convenir. VOITURE

Faire offres à Mme 7 V\,
Renaud, boulangerie - a vendre, belle occa-
pâtisserie, Sainte-Croix slon- Simca Aronde
(Vd). Tél. (024) 6 24 37 1955- Entièrement re-

visée, pièce à l'appui.
Rnn frnmnnp Impeccable, intérieurDUR irOmuge housse rouge, pneus

Meules 3-10 kg. yK gras X. Prix intéressant.
B 

Fr 
2
3 SoAf

35 Tél - (027 ) 2 25 92 (heu-
_, _. ' s' res bureau) ou écrire
G. Hess, Fromages sous chiffre P 8 003 S,
Horriwil (Soleure ) à Publicitas, Sion.

Excellente occasion, à vendre, en bon état ,

TRAIN DE BATTAGE
marque Stalder, N° 30, avec botteleuse

et moteur électrique ; éventuellement hangar

Téléphone ( 027 ) 2 31 14, après 18 heures.

AUTOS - OCCASIONS
1 Alfa Roméo Giulietta , berline, 13 000 km.

1 Peugeot 403 luxe, 30 km.
1 VW, luxe, revisée,

1 Peugeot 203 Fr. 1 200.—
1 VW 1951, Fr. 1 200.—

GARAGE LUGON - ARDON
Tél. (027) 412 50

EPICERIE - MERCERIE
a remettre, pour raison de famille, dans grand
village de la vallée de Bagnes, commerce bien
achalandé.

Offres par écrit au Nouvelliste, St-Maurice,
sous chiffre X 281.

Fromage mi-gras
(vieux )

le kilo Fr. 2.80
légèrement endommagé, la pièce d'env. 15 kg.
colis de 5 kg. à Fr. 3.— Jos. Wolf , Chur 16

DIRREN Frères Martigny - Tél. BIBI?
Création de parcs et jardins - Pépinières d'arbres
fruitiers et d'ornements -' Rosiers. Projets-devis
sans engagement.

C'EST JUSTE

VOUS

AVEZ
GACNI Iî.

On peut être
légèrement mis
sans avoir
l'air négligé

surtout si 1 on porte
un complet léger de

dep. Fr. 148

CFF
Exposition AIDA Lausanne

chaque jour billet spécial
à prix réduit.

y LANW*^ïïovm
Vu le grand succès de vente des nouveaux

modèles « LAND-ROVER » 12 CV,
nous disposons d'un

CHOIX TRES COMPLET
DE « LAND-ROVER » D'OCCASION

de 8 à 10 CV, entièrement révisées et
vendues sous garantie

GARAGE BELVEDERE S. A
LAUSANNE

Agence exclusive pour
' ' ' Valais - Vaud et Fribourg

Av. de Tivoli 3 Tél. (021) 22 30 72

AVIS AU PUBLIC
A partir du 22 juin 1959, le passage à niveau

de la Ciba, situé au km. 5 721, à la sortie de
Monthey, côté Massongex, sera équipé de bar-
rières à bascule à commande électrique. Ces
barrières, desservies depuis la station de Mon-
they, sont pourvues de quatre feux routiers.
Ceux-ci sont normalement éteints. Dès que ces
signaux montrent feu rouge ct que la cloche se
met à tinter, ils annoncent l'abaissement des
barrières. A ce moment-là, les usagers de la
route devront faire arrêt devant les barrières,
à la distance réglementaire.

Il est recommandé aux usagers de la route
de se conformer strictement aux instructions
ci-dessus.

Direction du 1er arrondissement des CFF.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou
date à convenir

EMPLOYE (e) de bureau
au courant de tous travaux de bureau (expédi-
tion , paie, etc.), capable d'assumer une certaine
responsabilité et de fournir un travail indépen-
dant. Age 25 - 40 ans. Préférence sera donnée à
un candidat possédant un certificat d'apprentis-
sage ou diplôme d'école de commerce. Caisse
de retraite. Place stable et bien rétribuée.

Faire offres avec curriculum vitae et préten-
tions à Gips-Unlon S. A., Usine de Bex, Bex (VD)

BELLES OCCASIONS
POUR HOTELS - BARS - TEA-ROOMS

etc.
40 JOLIS PETITS FAUTEUILS

rembourrés
30 CHAISES DE SALLES A MANGER
30 CHAISES DE CAFES MODERNES

1 BANC D'ANGLE ARRONDI COUVERT
stamoid

4 TABLES ROULANTES (Servir boys)
chromées, avec verres, pour hors-d'œuvre,

pâtisserie, etc., etc...
50 CHAISES NEUVES POUR CAFES

instituts , réfectoires, etc., etc...
CHEZ

Jos. ALBINI - Montreux
18, av. des Alpes Téléphone 6 22 02

Nouvelliste valaisan
le plus tort f/rage

du canton I



Au Grand Conseil

I 

Modification de la loi
sur les auberges

ordre du jour appelle d'abord l' exa-
l du règlement du Cons'eil d'Etat
13 mai ' 1959 motivaint l'article 13
règlement d' exécution du 15 octo-
1924 de la loi sur les auberges.

»s rapporteurs étaient MiM. les dé-
,„J)s Charles-André Mucdry et B. Vil-

Oiner .
De .nouveaux hôtefe et pensiions con-

tinuen t de s'ouvrir dans notre cantO'i .
D'une part , on constate l' augmenta-
tion des nuitées d'hôtes étrangers ,
due à l' essor du tourisme , mais d'au-
tre part , c!e taux d'occupation des lits
reste statiaimaire quand i'I n 'est pas
en dim inution . C'est , avant tout , pour
tenir compte de l'essor du tourisme et
pour protéger les établis sements hôte-
liers existant que le gouvernement a
pjiévu d'augm enter à nouveau les

pro'its de concession ainsi que les pa-
«enctes annuelles des -lits de tous les
.jKmveaux hôtels, pensions et auber-
ges à construire. C'est un léger sacn-
cjjfj ce qui esct , démanché aux hôteliers
jW is lll servira-à la fois las intérêts du
span'toj i et ceux da l'hôtellerie valai-
ïsamne. D'ailileuns , l'Association hôte>-
Sière du . Vallais s'est déclarée d'ac-
¦f imiï avec les propositions du Conseil
"d'Etat. La Haute AssemiMéte a ap-
prouvé ce règlement après y avoir ap-
porté , quelques modifieatioms.

Traitements des autorités
judiciaires

Au banc des rapporteurs prennent
place MM. Iles députés Alfred Rey et
Alfred Escher. Ce décret a pour but
de mettre au traitement 'fixe las gref-
fiers du Tribun'al cantonal et des Tri-
bunaux de district. Actuellement, les
grefifiers reçoivent en plus ide leur
traitement annuel un émolument de
Fr. 1.— par page pour les copies des

' jugements . Ce système consiste à ser-
c 'V.ir aux igreffli 'ers un traitement fixe et
' un complément au moyen de ca&uels
fais ant l'objet de nombreuses critique s.

On lui reproche entre autres de fa-
¦ vorieser la m uli t ilp lij c a't io n de copies et
d'établir une 'fâcheuse inégalité de trai-
tement entre les titulaires d'une mê-

: me fonction , le nombre et fl'importan-
: ce ides causes et , par suite, des casuels
perçus , variant sensiblement d'un

ç gréfife à l'autre.
| Notre Canton est le seul à pratiquer
encore ce système.
¦ Entre les nouveaux traitements pro-
posés pour les greffiers et ceux adop-
tés en novembre 1958 pour lecj j ugën,

. il y a une marge de l'ordre de Fr.
1 2.000.—. Une pilus grande différence
•pe correspondrait pas au partage des
'¦iresponsalbllités antre ces deux caté-
gories d'auxiliaires da 'la justice.

LI ne faut pas oublier en effet , que
le greffier , bien que subordonné hié-
rarchiquement au jug e, est le coillabo-
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ZERMATT EN FETE

La Fête des musiques du Haut-Valais
La f ê te  des musiques du Haut-Valais

Zermatt , samedi 20 ju in. - Pour tou-
tes les questions d'organisation , il faut
le reconnaître , « Oberroallis isch
Trumpf », autrement dit : c'est le Haut-
Valais qui l'emporte. Du moins , c'est le
cas à Zermatt , où l'art de recevoir des
hôtes est devenu , chez tous les habi-
tants , une seconde nature. Il apparte-
nait en effet à Zermatt , à sa popula-
tion tout entière et à son comité d'or-
ganisation , que présidait M. Alphonse
Taugwalder , de recevoir , samedi et
dimanche , à l'occasion de la Fête des
Musiques du Haut-Valais , trente-deux
fanfares et harmonies , dont certaines
fort nombreuses , sans parler de tous
leurs amis et supporters accourus à
Zermatt à cette occasion. Et ce fut une
réussite parfaite , matériellement et...
musicalement.

Forte de plus de cent cinquante jeu-
nes gens et enfants (les plus jeunes
n'ayant pas plus de neuf ans), la ma-
gnifique « Musique des Cadets » de
Genève, que dirige M. Haelaerts , ou-
vrait les festivités , samedi , à 17 h. 30,
en défilant à travers Zermatt dans son
si seyant uniforme bleu de Prusse. Il
faisait beau. Les touristes faisaient de
la rue une ruche bourdonnant dans
toutes les langues et dans toutes les
marques de caméras , tant  ce corps de
musi que juvénile est sympathique et
attrayant. Il était suivi de la solide
« Postmusik » de Berne , qui était l'é-
lément adulte du défilé.

On pénétra dans la vaste cantine de
fête , assez grande pour que 2 200 per-
sonnes y tinssent assis commodément.
Et ce furent les cadets de Genève qui
se produisirent les premiers.

C'est pourquoi M. Walter Zimmer-
mann , au nom de la fanfare et de la
station de Zermatt prononça en fran-
çais le premier morceau oratoire de
cette fête des musiques haut-valaisan-
nes. Il offrit  une joli e channe valai-
sanne à la Musique des Cadets , dont
le président , M. Conne , répondit en
offrant à son tour à Zermatt... une
channe genevoise. Fleurs et baisers.
L'ambiance est créée. Et c'est l'heure
de l'apéritif.

rateur indispensabl e de ce magistrat
à la tâche duquel il participe intime-
ment. 11 convient de ne pais sous-
estimer le rôle qu 'ill assume d'ans
î" administration de la justice si l' on
veut .rétribuer équitablem ent son ac-
tivité.

cLors de la discussion , M. Je député
Isaac Mandlay propose de supprimer
l ' indemnité de calisse. Sa proposition
esit écartée par 44 voix contre 29. Ce
projet de décret prévoit également que
îl es honora ires des juges de commu-
ne et de leurs greffi ers soient portés
pour chaque séance de 5 à 6 francs.

M. le député Mottiez propose de
maintenir l'indemnité tandis que M. le
délpué Constantin propose de la por-
ter à 10 francs . M. le député E. Ba-
gnoud appuie la proposition du Conseil
d'Etat et de la commission. Au vote ,
c'est le gouvernement qui l' emporte.

Sur proposition de M. le député J.
de Riedmatten , la Haute As/semblée
décide d'augmenter l 'indemnité versée
aux témoins et aux personnes appe-
lées à- déposer en justice. Ils rece-
vront , outre l'itinéraire, une indemni-
té de 5 francs . Le projet est accepté
sans opposition au premier débat.

L urgence étan t admise , on passe
(immédiatement à l'examen en ssconde
lecture. M. le déiputé Edouard Morand
reprend 'la prop osition da M. la député
IMarcllay tendant à supprimer l'indem-
nité de caisse. Au vota , 37 députés 3e
pranonfeent pour cette proposition et
37 veulent maintenir le texte voté en
premier débat .

Conformément au règlement , il ap-
partient au président du Grand Conseil
de départager les voix , ce qu 'il fait en
donnant la préférence telle que votée
en premier débat : l'indemnité de caisse
est maintenue. Ce projet de décret est
aussitôt voté sans opposition.

Corrections de routes
On passe ensuite à l'examen du pro-

jet concernant la correction de la rou-
te communale Leytron-Ovronnaz , sur
le territoire de la commune de Leytron.
Ce décret est adopté en deuxième dé-
bat sans opposition , sur rapport de
MM. les députés Pilliez et Théier . On
adopte ensuite un projet concernant la
correction de la route communale à
l'intérieur d'Isérable.

L'affaire d'Herbriagen
Ainsi que ia presse J'a déjà annoncé,

M. le député Stockalper dépose une
interpellation dans laquelle il deman-
de au Conseil d'Etat, sur la base de
quels rapports et de quelles constata-
tions Jl a pris les mesures d'évacuation
à Herbriggen; M demande si l'on a pas
contrôlé par la suite que ces mesures
étaient superflues.
. La séance est levée après lecture de

l'ordre du jour du lendemain.

Ne pouvant parler des morceaux
exécutés durant cette fête — il nous
faudrait un journal entier — nous si-
gnalerons seulement l'aspect très spec-
taculaire des vingt-deux tambours des
Cadets , alignés sur un seul rang, pour
une « Marche hollandaise ». Remar-
quons aussi que parmi les marches
suisses modernes fes plus appréciées
du public , viennent en tête la Marche
du généra/ Guisan , de Jaggi (Cadets
de Genève), et Marignan , de Jean
Daetwy ler , que joua la Postmusik de
Berne. Il serait injuste aussi de ne
pas relever les remarquables qualités
de trompettiste solo de M. Kropf , di-
recteur de cette société , qualités qu'il
fit valoir dans Die Post im Wald , de
L. Schafer , qui eut les honneurs du
bis. Et la Postmusik, en la personne
de son président , M. Sutter , eut droit
elle aussi à la channe valaisanne et
aux baisers.

La partie recréative de samedi :
gabs , musique de divertissement (clo-
chettes), chants d'un guitariste , bal
avec l'orchestre « Alpina », de Na-
ters , fut menée avec un bel entrain et
l'on constata tout surpris qu 'il était
deux heures du matin , l'heure de la
fermeture : c'était déjà dimanche.

Cette seconde journée ne fut pas
agrémentée par le même beau temps
que la veille. Tout cependant se dé-
roula dans un ordre impeccable et
dans la bonne humeur : le défilé des
sociétés notamment. La messe dut
être dite dans l'église de Zermatt
p lus que comble, et non sur la place
de fête. Et les discours prévus à l'ex-
térieur furent prononcés à la cantine,
notamment celui de M. le Dr Théo
Biner , président de Zermatt et celui
de M. Hans Kônig, de Brigue , président
de l'Association des Musiques du
Haut-Valais.

On remarquait , parmi les nombreux
hôtes d'honneur la présence de M. le
Dr Oscar Schnyder, conseiller d'Etat.

Nous demandons pardon aux musi-
ciens de ce compte rendu qui laisse
de côté l'essentiel. Nous aurions dû
parler « de la musique avant toute
chose... ». Hélas 1

E. B.

Une touriste blessée
Hier, aux environs de Sierre, une

voiture portant plaques grecques
sortit de la route. La passagère, Mme
Cornélie Bravt, d'origine grecque,
souffrant d'une forte commotion et
de diverses contusions, a dû être
conduite à l'hôpital régional.

Collision
M. Jules Berclaz, de Mollens, en se

rendant à son travail à moto, est en-
tré en collision hier, avec un scoo-
ter. Blessé à la main droite, il a reçu
les soins nécessaires à la clinique
Beausite
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Sous les auspices

du parti C, C. S.
Assemblée publique

et conférence
Jeudi prochain 25 juin, dès 20 h. 15,

aura lieu à l'Hôtel de la Paix, à Sion,
une grande assemblée publique, sous
les auspices du Parti ' conservateur
chrétien-social de Sion, au cours de
laquelle M. le conseiller : d'Etat Mar-
cel Gross parlera sur « Les problèmes
actuels de l'instruction publique en
Valais ».

Tous les citoyens de la capitale et
des environs sont cordialement invi-
tés, ¦ 

A l'Institut
de commerce de Sion
L'année scolaire vient de se termi-

ner à l'Institut de Commerce de. Sion ,
par les examens du diplôme. La com-
mission d'examen était composée -de :
M. Louis Allet, ;M. le Dr Louis de
Riedmatten , .greffier du. tribunal de
Sion , M. Joseph Blatter, avocat-notai-
re , M. le Dr .Maurice Boyier, M. Geor-
ges Sauthier. . ' ', ',"!' • .. • '¦ •  .

La distribution , solennelle des diplô-
mes et des prix a eu -lieu lundi .22
juin, .au Bouveret ,.' à l'occasion de la
sortie traditionnelle de -fin .d'année. . '¦

-Auparavant , les , élèves* ont participé
au concours de .sténographie organisé
par l'Association internationale Aimé-
Paris. Le comité, avait délégué Me
Jacques Rossier ,av0cat pour surveil-
ler la bonne marche de ces épreuves,
dont voici le palmarès : ¦ • .

VOICI LE PALMARES
Vitesse 160 syllabes : 'Elisabeth -Meu-

nier, Berthe Farde!, Micheline Meu-
nier , Marie-Claude Bonvin, Luc Par-
quet , Marie-Thérèse Germanier, Miche-
line Pachoud, Claudine Cheseaux, Cé-
cile Pel'lissier.

Vitesse 140 syllabes : Narcisse Cha-
triand , Armande Salamin, Danielle
Torrent, cEliane Dayer„..,Gàbriel Moren,
Marianne Gaillard.

Vitesse 80 syllabes : Gilbert Dubul-
luit , Monique Bertholet , Danielle Rey,
André Boudry, Brigitte Rey, Jeanine
Antille, Laure Moren , Christiane Ro-
duit, Charly Venetz.

Vitesse 120 syllabes stolze-schrey :
Oskar Andrès .

Vitesse 108 syllabes stolze-schrey :
Josef Z'Brun Yvonne Jaeger.

Plusieurs de ces élèves sont déjà
entrés dans la vie pratique, et nous
leur souhaitons plein succès dans
leur carrière. A tous , "bon été et bon-
nes vacances !

Les cours* de six et de neuf mois
reprennen t le mercredi 9 septembre
prochain , à 9 heures du matin .

Pour tous renseignements, s'adres
ser à la direction : Dr Alexandre Thé
ler , 10 Petit-Chasseur. Tél. (027) 214 84

Fête de printemps
en faveur des églises

Liste officielle de tirage
Premier prix : 1 voitur e Fiat-Blanchi-

na , offerte par la Maison Couturier et
Revaz , Sion , No 34822.

2e prix : 1 chambre à coucher, offer-
te par la Maison Gertschen , Brigue et
Martigny, No 13455,

3e prix : 1 Vespa 150, mod. 1959, of-
ferte par E. Bovier , Sion , No .26308.

4e prix : 1 police assurance vie , of-
ferte par Paul Casser, Helvétia-Vie,
Sion , No 14632.

5e prix : 1 poste TV Phillip s grand
écran , offert par S. Mifcheilot'ti , Sion ,
No 27979.

6e prix : 1 frigo Therma 180 1., offert
par les Services industriel s, Sion , No
20032.

7e prix : 1 tableau offert par Albert
Chavaz, Savièse , No 20476.

8e prix : 1 paletot de fourrure , offert
par la Maison Vallotton , Sion , No
26102.

9e prix : *1 garniture pour arbres ,
Anonyme, No 19973.

10e prix : 1 machin e à coudre Ber-
nina-cR ecord , offerte par la Maison
Constantin fiils , Sion , No 16225.

Me prix : 1 tab leau offert par Char-
les Monge, Sion , No 12558.

Ic2e prix : 1 vélo dame ou homme 8
vitesses, oiefert par P. Ferrero ," Sion ,
No 21666.

13e prix : - tapis offert cpar A. et G.
Widmann, Sion , No 39605.

•14e prise : 1 couivertuiie laine offerte

par Fabrique valaisanne de drap, Sion ,
No 26222.

15e prix : 1 lo* de disques, Anony-
me , No 14964.

16e prix : 1 porte<nine, Anonyme, No
29961 ; 17e prix : 1 lot de savons de
toilette , Anonyme, No 20633 ; 18e
prix : 1 service à fumeur , Anonyme,
No 38827 ; 18e prix : 1 service à fu-
meur , Anonyme, No 38827 ; 19e prix :
1 service à café , No 34273.

Deux .lots de consolation (2 cuisiniè-
res électriques « 'Elcalor ») offerts pai
Llcalor A. G. Aarau et Baud et Seng-
gen , Sion , Nos 34821. et 34823. .

CO onie de vacances
de Martigny

Le départ des garçops pour Ravoire
est fixé au 25 juin , -au lieu du 24.

Départ place Centrale Vile : 8 h. 15.
Départ place Centrale Bourg : 8.h.

20.
Il reste encore quelques 'places pour

les fillettes dont le . séjour -est prévu
du 30 juilet au 29 août. Inscriptions
auprès de M'ile Digier , infirmière-visi-
teuse. .

Diana du district
de Martigny

La journée annuelle de ela Diana du
District , qui a lieu chaque année le
jour de la- St-Pierre, est fixée, cette
arpiée, au dimanche 4 juill et. Cette
décision a été prise afin de ne pas
entraver les sorties- familiales ides
journées de la St-Pierre. •

Elle sera organisée, cette année-ci
par le groupement de Martigny. ' ¦

Un programme détaillé sera ' expédié
en fin de mois à tous 'les -membres.

- • ¦ lie Comité,

LEVRON
Fête patronale

Chaque- année, comme -vous le sa-
vez , la Société- de Jeunesse ' « Union »
organise sa- traditionnelle kermesse.
Elle aura lieu cette année le" dimanche
28 juin. - ¦ ' ¦ ¦' - - ¦ ' - - '

Pour la circonstance, les Leyronhais
invitent tous leursYàmis à venir pas-
ser la journée* de dimanche, avec eux.
Ils sont persuadés -quïîsv accepteront
d'emblée leur * invitation;.'

La fête , nous vous le -promettons,
sera très gaie. Depuis ' quelque temps
déjà , -le comité et les-membres de la
jeunesse mettent : tout -en teuyre pour
que .la réussite soit complète. Ils pen-
sent avoir* tout prévu : vin de qualité,
j eux divers, match au flobert dans une
ambiance saine et joyeuse à profusion.

Enfin, pour -couronner la fête, un
orchestre de choix vous entraînera
dans une folle danse.

Que pensez-vous, chers amis, de
tous ces projets ? La journée ne eeià-
t-elle pas charmante ? Ce serait dom-
mage de ne pas vous associer à notre
joie.

Réservez donc ce dimanche 28 juin
et venez au Levron partager avec nous
le 'bon verre d'amitié. Le Comité.
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Sierre Dames

Martigny Dames 37-19
Jeudi soir, nos joueuses ont rem-

porté une magnifique victoire sur les
dames de Martigny. Durant la pre-
mière partie du match le jeu fut
équilibré. Grâce à un marquage ser-
ré les joueuses de Martigny arrivè-
rent à la mi-temps avec un avantage
de 2 points. Après le repos l'entraî-
neur Berthod fit adopter à nos
joueuses une nouvelle tactique qui
réussit pleinement. Les Sierroises dé-
chaînées ne laissèrent aucun répit à
la défense de Martigny qui fit de son
mieux pour éviter un score plus éle-
vé.

Félicitations à nos joueuses qui
terminent ce premier tour de cham-
pionnat en tête du classement, et
surtout à l'entraîneur Berthod An-
dré.

Sierre Dames : Mathieu , Antille ,
Amacker, Vuistiner, Furrer, Perdri-
sat, Lorétan.

Nous rappelons à tous les mem-
bres du basket que l'assemblée géné-
rale aura lieu jeudi 25 juin , à 20 h.
30 au Restaurant du Casino.

Toutes les personnes qui désirent
entrer dans le club sont cordiale-
ment invitées à cette assemblée.

Sierre
Tir du Jubile

Principaux résultats :
( voir « Nouvelliste » du 22. 6. 59)

PROGRES
Heinzmann Joseph , Viège, 58-95 ;

Siggen Alphonse , Chalais, 56-95 ; Co-
sandey Edmond , Montreux , 56-93 ;
Heinzmann Louis, Viège, 56-94 : Woltz

Richard , Monthey, 56-91 ; Gremaud
André, Martigny, 55 ; Carrupt Mar-
t ial, Chamosson , 54-98 ; Meunier Gil-
ibert, Martigny, 54-95 ; Ducrey André,
Saint-Maurice, 54-93 ; Briguet Jean ,
Sierre , 54-93 ; Donnet Fernand , Marti-
gny, 54-91 ; Métrailler Mario , Marti-
gny, 54-91.

MILITAIRE I
Wys Paul-Emilie, Arbaz, 466 ; Biery

Wlly, Sierre , 457 ; Ducrey André, St-
Maurice, 453 ; Genoud André, Ayer ,
450 i| Cachin Constant , Viège, 449 ;
Mayor Robert , Bramois , 448 ; Heinz-
mann Joseph, Viège , 446-44,1 ; Chnisti-
nat Paul , Sion , 446 ; Heinzmann Louis ,
Viège , 445 ; Carrupt Maurice , Sion ,
444.

ART
- Christinat Paul , Sion , 225 ,• Chap-

poTt Marc , Martigny, 222 ; Juillard
Parnand, Bex, 221 ; Gremaud André ,
Martigny, 216 ; Métrailler Marcio, Mar-
tigny, . 21(5 ; Màthier Wal ter , Salque-
nen , 210 ; Heinzmann Joseph, Viège ,
206 ; Woltz Richard , Monthey, 205.

SECTION
Truffer Walter , Lalden , 100 ; Bes-

sard Henri , Sion , 98 ; Heinzmann Jo-
seph, Viège , 97 ; Grem aud André , Mar-
ti gny, 96 ; 'MétràïliIer Miario , Martigny,
95 ; Krieger Roger , Martigny, 95 j Sa-
viez Andrét, Sion , 95 ; Siggen Alphon-
se, Chalais , 95 ; Amoos Joseph , Sion,
94 '; Biery Willy, Sierre , 94

SIERRE
Cosande-y Edmond , Montreux , 56 ;

Hoi',zer Otto , Paudex , 55 ; cGenoud An-
dré, .Ayer, 54 ; Borgeat Charles , Cher-
mignon , 54 .; Bessa'rtd Henri , Sion, 52 ;
Wys Paul-Emile , Arbaz, 51 ; ¦ Plancher
Ernest , Sion , 51 ; Schauengerg, Eric,
Martigny, 51 ; Ducrey André, Marti-
gny,. 51 ; Woltz Richard , Monthey, 51.

PROGRES VITESSE
Imboden Léo, Turtmann , 60 ; Lamon

Gérard , Lens, 58-400 ; Pfammatt&r Léo-
nard , Sion , 58-96 ; Lambert Louis, Le
Locle, 58-95 Y J61iat °Y,van, Tavannes,
57-98 ; Lorenz Joseph, Sierre, 57-9*5 -,
Schmidhalter Robert , Glis, 57-94 ;
Heinzmann Sigismunti, Visperterminen ,
57-91 ; Schallbetter Robert , Salgesch,
57-93 ; Perraudin Raymond , Granges,
56-99.

ART GROUPE
Pot Denis, Vouvry, 459 ; Boivet Robert,
Leukergrund, 459 ; Schaller Hans, St-
Maurice, 458 ; Senn Hans, Brig , 450 ;
Stuipif Kar,l, Naters , 448 ; Sallzgeber
Markus , Raron , 448 ; Sàlzgebe r Wal-
ter, Visp, 447 ; Rapillard Frédéric,
Sierre, 447 ; Zimmerlli Eric , Sion , 446 ;
Zurbriggen Konrad,. Visp, 444.

¦; .SIERRE - ^ Y : ..
• Andenniatten Paul , Visp, 59 ; Zer-

ratftten . Joseph, - St-Martin, 58 ; Gex-
Fabry Antoine, . Sion, 58 ;, ZuiWerèy
Guy, Chippis, 58 ; Saviez André, Sion ,58 i Me.ichtry Aloys, Fesehel, -58 ; De-lèze Gabriel , .Nendaz, 58 ; Métrailller
Emile, 'Genève, 58 ; Seewer Anton, Ler-
kenarund , 58 ; Orttandii Louis , Sierre,58 ; Ducret Pierre, Saint-Maurice , 58.

EQUIPE
Grenon Emile, Saint-Maurioe , 59 ; ;

Unigemiaccbt Fernand, Sierre, 59 ; Mo-
ren 'Mj'Ohël, Vétroz , 59 ,• Ducrey Pier-
ie, Saint-Maurice, 59 ; Elsilg Pieirre
Chiippis, 58 ; Zufferey Guy, Chippis!
58 ; Bittel Bernard, Viège, 57 ; Thé-
ier Fridoilin, Leukergrund, 57 ; Hal-
ilenbertecr H, Glis , 57 .; Bardet Wil-liam, Martigny, 57.

MILITAIRE I
Abgottsponn Félix , Staldenried, 364 ;Sigrist Arthur , Zermatt , 364 , Pfammat-
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• Vendredi 26 j uin, à 15 h. 30, à
Montireux-Plage, aura lieu .'l'inaugura-
tion de la première installation électri-
que de traction de ski nautique de
Suisse. Ce nouvea u système permettra
de mettrel e scki nautique à la portée
de la population en général.
• Le Tour du Nord-Ouest (cycliste)

disputée Oftringen ,l a été remporté parHolclenstein , transformé depuis qu 'il aappris sa séilect'ion pour le Tour de¦France. Pourvu que ça dure I Le Zu-richois a battu au sprint Tony Graser,de Hinwil ,- tous deux ont précédé Fa-
vre de 2' 40" et K. Gimmi , de 3' 3J2".Chez les amateurs, c'est Bigler, deKisen, qui a triomphié devant Wech-sler , d'Emmencbrûke et Sth'leuniger, deKlingnau . Jean Luisier , incommodé parla chaleur , s'est classé 25e. La course
a été marqué par de nombreux aban-
dons.
• La victoire d'Anglade (champion-

nat de France) a causé une certaine
.surprise. Premier au « Dauphine libè-re » et second au Tour de Suisse, leLyonnais serait-il un nouveau Bo-bet ? On attend avec intérêts sa pres-tation dans le Tour de Francs ayac l'é-quipe du Centre-Midi , l'une" des plusfortes de la grande épreuve françai-se.
• Pas si mail, le Portugal : battupar la Suisse, puis par la Suède on leconsidérait comme faible ; pourtant , ila causé une certaine surprise en .rem-portant une balle victoire sur l'Alle-magne de l'Est, à Berlin, devant 45.000spectateurs (2 à 0). Un résultat qui ef-face bien deux défaites , surtout lors-

qu 'il est aequ-i pur un terrain aussi dif-
ficile que celui de Berlin.



Première conférence de presse du dalaï-lama

Le Monde dit libre assiste, à nouveau passif, à

l'extermination d'un peuple sans défense
Le Thibet persécute

400 000 Chinois, civils et militaires,
sont déjà installés au Thibet et 4 mil-
lions y seront bientôt, a déclaré le da-
laï-lama au cours de la conférence de
presse qu'il a tenue à Mussoorie, affir-
mant que le but final des Chinois ét.vit
la destruction de la religion, de la
culture et de la race thibétaines.

«L'est et le nord du Thibet sont tou-
jours sous le contrôle des Khampas et
la lutte continue dans certains points
du pays», a encore affirmé le dalaï-la-
ma, qui a longuement exposé les souf-
frances de son peuple.

Les Thibétains, a-t-il dit, ont été di-
visés en trois groupes par les Chinois:
ceux du premier groupe sont déportés
en Chine et l'on ignore leur sort : ceux
du deuxième groupe sont en arrestation
au Thibet et subissent de grandes souf-
frances. Ceux du troisième groupe sont
astreints à des travaux forcés et obli-
gés par exemple à porter 160 far-
deaux chaque jour, faute de quoi ils
ne reçoivent pas de nourriture.

Les Chinois, a poursuivi le dalaï-la-
ma, «ont occupé mes résidences, ainsi
que celles de plusieurs milliers de
Thibétains, tous les édifices religieux
sont fermés à Lhassa et dans d'autres
parties du Thibet et de nombreux ma-
nuscrits thibétains ont été traduits ou
transportés en Chine ».

Le dalaï-lama a'aussi déclaré qu'il ne
dirigerait pas de l'Inde un mouvement
de résistance thibétain et qu'en fait, il
était favorable à un règlement pacifi-
que avec les Chinois.

Commentaires
Cette première conférence de presse

du dalaï-lama depuis son arrivée en In-
de, fin mars , confirme les propos qui
lui avaient été attribués lors d'entre-
tiens officieux. Elle confirme aussi les
renseignements que l'on possédait déjà
par d'autres foyers et que nous avons
mentionnés dans nos précédents arti-
cles.

Quand le dalaï-lama annonce qu 'il ne
retournera au Thibet que lorsque ce-
lui-ci jouira de ses droits à l'autonomie ,
définis dans l'accord sino-thibétain , il
se ferme l'entrée de son pays. Car le
traité qui accordait en effet l'autonomie
ne fut  guère respecté. Les violations
qu 'il subit provoquèrent pour une part
la révolte de Lhassa . Les Chinois n 'ont
jamais caché leurs intentions véritab-

Bombe atomique française
PARIS, 23 juin. (AFP.) — A l'issue d'un déjeuner organisé à la maison

des journalistes par l'Association de la presse militaire, M. Pierre Guillaumat,ministre des armées, a déclaré en réponse à une question : « L'explosion déla bombe atomique française aura d'autant plus d'intérêt que celle-ci sera
réalisée avec des moyens purement français ».

Un autre journaliste ayant demandé au ministre si la bombe atomique
pouvait, par exemple, être expérimentée à partir du ler juillet, M. Guillaumatn'a pas répondu. 11 s'est borné à dire par la suite que la date précise n'avaitpas encore été fixée.

M. Guillaumat a évoqué ensuite l'initiative « généreuse » du présidentEisenhower et de l'amiral Strauss en ce qui concerne la fourniture à laFrance d'un moteur atomique pour sous-marin, mais il a exprimé ses regretsque cette promesse n'ait pu encore se concrétiser. « Les négociations sepoursuivent », a-t-il ajouté.
Parlant des opérations en Algérie, le ministre a indiqué que les succèsdu barrage dressé à la frontière tunisienne se confirmaient et a soulignéI importance des ralliements de rebelles armés ( 103 en avril 231 en mars )Faisant alors allusion à la campagne que lance une certaine fraction politi-que le ministre a répété avec force : « Nous n'admettrons pas l'apologie dela rébellion algérienne ni la critique des activités de l'armée »

L expédition Diogène
échoue

SAINT-JEAN-DE-TERRE-NBUVE. 23
juin , ag. (AFP). — Richard Mellish ,
cheif de l' expédition « Diogène » , qui
consistan t 'à traverser l'Atlanti que
dans un baril d'acier , et ses deux
compagnons Albert Barth et Robert
Frantz ont dû abandonner en pleine
mer leur étrang e embarcati on forte-
ment endommagée cpar l' explosion
d' un poêle à mazout .

Les trois navigateurs ont été re-
cueillis par le cargo bri tanni que « Ra-
mo de Larrii viga » . L'aventure , com-
mencée le 13 juin , ss terminera , de
'toute façon , en Europe , puisqu e ce
carg o conduit les jeune s gens a Rot-
terdam.

Tragique collision
FRIBOURG , 22 jui n , ag. — M. Al-

bert Gum i , 64 ans, ouvrier , célibatai-
re , domicilié à Farvagny-le -Grand ,
sortait à vélo-moteur de la cour d' un
garage à l'entrée du village , où il
avait été faire le plein d' essence. Il
se trouva face à face avec une moto
montée par deux jeu nes gens de 19
et 17 ans , domiciliés dans le même
village. La collision ne put être évi-
tée.
Tandis que les jeunes gen s s'en ti-

raient avec des blessures san s qravi-

les: ménagement à court terme, socia-
lisation dès que possible. Ils n 'ont
jamais dissimulé non plus qu 'ils vou-
laient détruire le régime féodal et
théocratique régnant au Thibet et,
avant même la signature du traité , ils
préparaient l'installation d'émigrés des-
tinés à noyer dans' leur masse le faible
peuple thibétain.

«La répression sévit toujours. Les
moines , imperméables aux séductions
du marxisme, sont déportés ou fusil-
lés. Lcs lamasseries sont détruites et
les citoyens contraints d'adopter le
costume chinois et de se faire endoc-
triner à longueur de journée. »

L'essentiel de la déclaration du da-
laï-lama ne réside pas dans les rensei-
gnements énumérés plus haut mais
dans ces deux dernières indications :

«Il accueillerait favorablement des
rencontres sur le Thibet entre le pro
mier ministre indien M. Nehru et M.
Chou-en-Lai , président du Conseil de
la Chine communiste , si les événe-
ments actuels du Thibet sont considé-
rés dans leur véritable perspective. »

«Il espère que l'Inde accordera au
Thibet autant d'appui , sinon plus, qu 'el-
le n 'en a accordé à l'Algérie , au Maroc
et à la Tunisie. »

Nous ignorons si une telle rencontre
est proche mais voici l'opinion aler-
tée et le compromis rendu impossible
car il était improbable que les événe-
ments actuels du Thibet soient consi-
dérés dans leur véritable perspective.

M. Nehru souhaitait que le dalaï-la-
ma reste silencieux. Celui-ci pouvait en
effet déclencher une guerre sainte tant
en Chine qu 'en Inde où ses fidèles
sont nombreux . Or , M. Nehru , tenu par
sa doctrine , la faiblesse de son Etat ,
les complexes qui l'affectent , les es-
poirs qui l'animent et la situation géo-
graphique particulière de l'Inde, à une
politi que «d'amitié» avec la Chine, char-
gé d'empêcher cette proclamation de
l'exilé , (il faut noter qu 'une atmosphè-
re de guerre religieuse serait néfaste
à l'Inde qui pâtit déjà du pullulement
des sectes et de leur esprit qualifié
par simplification de réactionnaire).

Le dalaï-lama , en rompant le silence
mi-imposé, mi-consenti , traduit peut-
être ainsi son mécontentement à l'é-
gard du premier Indien. Celui-ci a été
violemment critiqué pour son attitude
expectative devant les événements du
Thibet. On l'a accusé de complaisance
envers les communistes. La conféren-
ce de presse du dalaï-lama risque de

t'é, M. Gumi demeura gisant sur le sol ,
où le médecin ne put que constater
son décès.

Le Conseil fédéral et les
autorités genevoises

reçoivent les délégués
à la Conférence du travail

GENEVE, 22 juin , ag. — Lundi soir ,
le Conseil fédéral suisse, le Conseil
d'Etat  et le Conseil administratif de la
ville de Genève ont offert , au parc des
(Eaux-Vives , à Genève , .une gardon -
party à l'occasion de la 43e session de
la conférence 'internationale du tra-
vail .

Les idéll égal ions très nombreuses des
pays participant à ces t ra/vaux , les re-
présentan ts des autorités et un gra nd
nombre de personnalité s d.es milieuxi- cternatio naux , quel que 1.500 person-
nes, répondant à l'invitation , ont pris
part  à cette récep tion en plein air.

Une imprimerie incendiée
STUTTGART, 22 juin , ag. (DPA). —

Une imprimerie de Stuttgart a été
anéantie, lundi , par le feu. Les dégâts
sont estimés à deux millions de
¦marks. Le sinistre s'est déclaré dans
les stocks de papier .

gêner considérablement le diri geant in-
dien au moment où il s'efforce d'apai-
ser le confl it qui a éclaté dans l'Etat
de Kerala dont le gouvernement com-
muniste est en but à une violente op-
position. Celui-ci voulait participer au
choix des instituteurs dans les écoles.
Pour la plupart , ces institutions sont
dirigées par des catholiques (2300 éco-
les chrétiennes et 150 administrées par
les Nayars musulmans).

M. Nehru , qui a toléré l'instance de
ce gouvernement communiste, libre-
ment d'ailleurs , alors qu 'il aurait pu
l'administrer personnellement , va donc
se trouver en butte aux accusations de
ses adversaires indirectement encoura-
gés par le dalaï-lama.

Enfin , dernière pointe, le chef spiri-
tuel et temporel du Thibet a évoqué
l'aide apportée à l'Algérie, au Maroc
et à la Tunisie. L'allusion est perfide.
Elle peut se traduire ainsi : «M. Nehru ,
vous défendiez le droit des peuples co-
lonisés à disposer d'eux-mêmes. Vous
avez aidé le Maroc , la Tunisie et l'Al-
gérie. Vous n'avez rien fait pour le
Thibet alors que le respect de votre
doctrine vous y obligeait.»
» Pourquoi ces différences alors que
la vérité est une ?

» Considériez-vous que le régime thi-
bétain était socialement mauvais , qu 'il
ne correspondait pas à votre défini-
tion de PEtat moderne ? C'est possible
mais cela jure quand même avec le
droit des peuples à disposer d'eux-
mêmes puisque les Thibétains indubi-
tablement colonisés par les Chinois
sont morts pour défendre ce régime
que vous désapprouviez .Etes-vous l'al-
lié caché de la Chine et de la Russie
et ne tolérez-vous que des régimes an-
ti-occidentaux , progressistes où ayant
la possibilité de l'être ?»

M. Nehru aura , du mal à se dépêtrer
de ces accusations qui , ne rendant pas
compte de la vérité, seront cependant
réputées inviolables. Chacun oubliera
alors que les Chinois ont menacé l'In-
de qui ne dissimule plus leurs reven-
dications territoriales , leur désir d'an-
nexer les Etats indiens proches du Thi-
bet. Il n 'est pas impossible que la con-
férence de presse du dalaï-lama, en
raison des deux' derniers paragraphes
mentionnés plus ' haut , ne serve finale-
ment les ennemis de M. Nehru. C'est
dommage car le premier Indien est
peut-être la dernière chance pour l'In-
de de devenir un Etat moderne sans
subir les violences communistes.

Lancement
de la fusée Vanguard

WASHINGTON, 23 juin. (AFP.) -
La fusée « Vanguard », qui a été lan-
cée lundi au Cap Canàveral , est la
sixième d'une série de sept projecti-
les de ce nom prévus dans le cadre
cie l'année géophysique internationa-
le, a fait savoir l'agence nationale
de l'aéronautique et de l'espace qui
a confirmé, deux minutes après le
lancement, que le premier des trois
étages de cette fusée avait bien fonc-
tionné.

Les deux premiers étages de cette
fusée dont le poids total est de 22,600
livres, sont à carburant liquide.

Le troisième et dernier étage que
surmonte le satellite proprement dit ,
utilise un carburan t solide.

Tout va bien
Les second et troisième étages de

la fusée « Vanguard » lancée lundi au
Cap Canàveral se sont allumés nor-
malement.

DERNIERE HEURE
Echec du satellite

WASHINGTON, 23 juin. (AFP. ) —
Deux heures et demie après le lance-
ment du satellite météorologique
« Vanguard III » et avec environ une
demi-heure de retard sur le moment
où l'on croyait être fixé définitive-
ment sur le sort de cet engin, l'a-
gence nationale aéronautique et spa-
tiale (NASA ) a fait savoir 'qu'elle
présumait que l'engin n'avait pas été
placé sur une orbite de la terre.

Le satellite n'a pas répondu à l'in-
terrogatoire de la station « Mini-
track » de San-Diego, a précisé la
« NASA ». C'est pourquoi on ne croit
pas que l'expérience a été couronnée
de succès.

La déclaration de la « NASA » com-
muniquée lundi soir à la presse ajou-
te que sur la base des informations
que l'on possède sur le « Vanguard
III », on croit savoir que c'est le se-
cond étage de sa fusée porteuse qui
a mal fonctionné.

L'agence aéronautique et spatiale
déclare enfin que la nature exacte
des difficultés rencontrées au cours
de la tentative de lundi sera établie
lors d'une étude ultérieure plus ap-
profondie des renseignements dont
on est pour le moment en possession,

El gênerai (aslagneltas
M. Frondizi, président de la Répu-

blique argentine, doit-il se soucier
d'un lieu de retraite î Celui qui vou-
lait arracher l'Argentine à la misè-
re, effacer le souvenir de la déma-
gogique dictature de Peron, réduire
les prétentions de l'armée, se bat
maintenant le dos au mur.

Harcelé par les syndicats péronis-
tes et communistes, qui, prétextant
une misère réelle, exigent des aug-
mentations ruineuses pour la na-
tion.

M. Frondizi ne disposait que d'un
appui précaire, celui que lui consen-
tait l'armée. Or, une rébellion mili-
taire couve depuis quelques Jours.
Quelques officiers supérieurs de l'ar-
mée de terre, de l'aviation et de la
marine, inspirés par le général Bru-
no Grotz , commandant de la région
militaire de Cordoba et soutenus
par des garnisons de province , ont
adressé un ultimatum au gouverne-
ment. Ces conspirateurs se recrutent
parmi les conjurés de 1955 qui ren-
versèrent Peron. Ils ont exigé l'ou-
verture d'une enquête sur le plan
préélectoral que M. Frondizi aurait
passé avec les péronistes avant d'ê-
tre élu. Selon cet accord (formelle-
ment démenti par l'accusé), Frondizi
se serait engagé, une fois élu, à
suspendre les poursuites engagées
contre les syndicats péronistes, à
rapporter l'interdiction du parti en
échange des voix péronistes.

Les conjurés demandaient aussi un
remaniement ministériel, une épura-
tion de l'administration, la mise à
l'écart définitive des éléments péro-
nistes et enfin la révision du rôle dé-
volu à l'armée. Les militaires, depuis
Frondizi, ont été ravalés au rang de
policiers. Ils défendaient de plus en
plus le gouvernement dans les con-
flits qui l'opposaient aux syndicats
et intervenaient dans les grèves qua-
lifiées d'insurectionnelles.

L'armée argentine a gouverné le
pays pendant trois ans. Elle ne s'est
pas consolée de son éviction. Elle se
considère comme la gardienne de la
Constitution, mais elle n'aime défen-
dre que les Constitutions qu'elle bâ-

La réussite de la politique de M
Frondizi impliquait le soutien des
syndicats. Or ceux-ci s'il ne peuvent
provoquer un bouleversement, s'a-
bandonnent à une vague de revendi-
cations.

Peron, malgré ses erreurs et ses vi-
ces, a emporté le cœur de la na-
tion. Ses partisans travaillent à son
retour. 'La politique économique du
président impliquait aussi une diri-

Nouvelles du monde calholique
L'ANNIVERSAIRE

DE LA BATAILLE DE MORAT
FRIBOURG, 22 juin. ( Kipa.) —

L'anniversaire de la bataille de Mo-
rat (22 juin 1476) a été commémoré
dimanche 21 juin à la Cathédrale de
Saint-Nicolas de Fribourg par un Of-
fice solennel d'actions de grâces. La
messe a été célébrée par Mgr Wae-ber, Rme vicaire général du diocèse
de Lausanne, Genève et Fribourg ; le
sermon de circonstance a été pro-
noncé par M. le chanoine GérardPfulg, inspecteur des Ecoles secon-
daires du canton de Fribourg.

Aux premiers rangs de la nombreu-
se assistance , on remarquait, accom-pagnées de leurs huissiers en man-teaux d'appara t, les autorites civiles
du canton et de la ville de Fribourg
ainsi que les délégués officiels de laville de Morat. La Cathédrale étaitdécorée aux couleurs de Fribourg etde Mora t, des cantons confédérés etde la Suisse.

LE PAPE JEAN XXIII ANNONCE
LA PROCHAINE PUBLICATION

DE SA PREMIERE ENCYCLIQUE
CITE DU VATICAN, 22 juin. (Ki-pa.) — Accordant dimanche matin 21juin une audience collective à plusde 20,000 personnes, réunies dans laBasilique Saint-Pierre de Rome, SaSainteté Jean XXIII a parlé de la si-tuation internationale. Faisant sansdoute allusion à la Conférence de Ge-nève, il n 'a pas caché l'émoi du mon-de en enregistrant le piétinement etles difficultés des conversations in-ternationales ; il a engagé l'assistan-ce a prier avec ferveur pour que lcmonde acquiert la charité ct la paixdont il a besoin.
Poursuivant son discours , JeanAX1II a annoncé que sa premièreLncychquc serait très prochainement

Un automobiliste tué
ZURICH, 22 juin , ag. — Une auto -

mobile est entrée en collision avec un
scooter à l' arrêt , *à la Goldbrunnen-
plldctz , à Zurich. Le scooter cfut projeté
à une vingtaine de mètres sans que
¦son conducteur ne soit gravement tou-
ché. L' automobile pou rsu ivit sa cour-
se pour venir s'emboutir sous le pont
d' un camion , où elle prit feu.

L'automobiliste , M. Bruno Cortà , 55
ans , mécanicien , a succombé à ses gra-
ves blessures à l'hôpit al . Une passa-
gère a aussi été hospitalisée.

gisme sévère ; une réforme agraire.
La bourgeoisie n'entend pas per-

dre les privilèges que lui procure &
distance, l'exploitation de leurs im-
menses domaines.

Enfin, l'Argentine, pays sous-déve-
Ioppé, a besoin de l'aide étrangère
pour sortir de son marasme. Or, trop
souvent les aides économiques étran-
gères s'accompagnaient de conditions
politiques. Les Argentins ont la han-
tise d'une aide américaine. Ils dé-
testent les Américains du Nord et
préfèrent la pauvreté à la « sollicitu-
de » étrangère.

Tous les dirigeants politiques re-
connaissent en privé l'absurdité de
cette attitude, mais tous l'approu-
vent en public. Peron lui-même, s'est
cassé les dents sur une histoire de
concession pétrolifère. Le général
Aramburer, son vertueux succes-
seur, a un jour timidement évoqué
l'éventualité d'une aide étrangère. Il
a dû, le lendemain, se rétracter «for-
tement ». Frondizi a cherché, lui
aussi, à briser le carcan de misère et
de nationalisme aveugle aux vrais
intérêts du pays.

Des plans économiquement intéres-
sants pour l'Argentine et dépourvus
de conditions politiques, ont alarmé
l'opinion. Il se peut qu'une des ori-
gines de la crise se trouve dans les
contacts récemment pris par le prési-
dent avec les Américains.

La situation demeure confuse. Un
accord aurait été signé entre le gou-
vernement et les conjurés qui ne
jouissaient pas de l'appui de toute
l'armée. Mais certaines informations
donnaient à croire que Frondizi ten-
terait une épreuve de force contre
les officiers protestataires.

S'il se risque dans cette aventure,
il lui faudra peut-être l'appui des
syndicats et cette entente éphémère
s'achèvera par une autre mise en de-
meure.

Le plus avantageux serait que l'ar-
mée de terre, non totalement enga-
gée dans le complot, calme les con-
jurés ide la marine et de l'aviation.
Le succès d'une telle opération est
douteux. Cela ne changera pas la po-
sition de Frondizi.

Le président est en sursis. II a dû
passer contrat avec l'armée. Il devra
en passer un autre si celle-ci le main-
tient à son poste. Ne pouvant appli-
quer sa politique il sera réduit à un
rôle de figurant. Bref , il y a du chan-
gement de régime dans l'air, même
si le gouvernement prétend mainte-
nant dominer la situation.

Jacques Helle.

publiée — on parle du 29 juin à l'oc-
casion de la fête des Saints Pierre ct
Paul — et qu 'elle traiterait de la si-
tuation internationale actuelle.

LA FETE DE SAINT PIERRE
A LA BASILIQUE VATICANE

CITE DU VATICAN, 22 juin. (Ki-
pa. ) — Le Pape Jean XXIII célébre-
ra les Vêpres solennelles à Saint Pier-
re de Rome le 28 juin , à la veille de
la fête du Prince des Apôtres, ainsi
que l'annonce une notification du
préfet des cérémonies pontificales. A
l'issue de cet office, le Souverain
Pontife descendra dans la crypte de
la Basilique Vaticane pour y bénir ,
suivant la tradition , les palliums qui
sont conservés sur la tombe de saint
Pierre.

LE TERRORISME EXERCE
CONTRE LES CATHOLIQUES

AU KERALA
TRIVAN'DRUM, 22 juin (Kipa) . -

Bien qu 'une certaine détente soit in-
tervenue après les sanglants incidents
qui ont coûté la vie récemment à 12
personnes, la tension persistte dans
l 'Etat indien de Kerala. M. Nehru , qui
*a fait visite à Tri-vanldrum le 22 juin ,
a invité la population à renoncer à la
violence. Mais , cette violence n 'est-el-
l'e pas surtout le fait du gouvernement
communiste du Kerala, dont la police
a tiré .sur la foule , le 15 juin dernier,
dans deux localités du diocèse da
Trivunidrum ?

A ce sujet , Son Exc . Mgr Pereira ,
Evêque auxiliaire de ce diocèse , a dé-
claré que cette action étai t prémédités
et visait à terroriser les catholiques.
Dans l' un comme dans l' autre cas, a-t-
il dit , la police a choisi les localités
dont la population catholique ne s'é-
tait livré e à aucune provoca tion.

L 'Evêque a ensuita affirmé que les
autori tés communistes de l'Etat de Ka-
rala s'efforcent de prouver que ¦< seuls
Jes ca.tihdl i ques s'opposent au Gouver-
n e m e n t ». iL' .Egl ise catholique , a-t-il
précisé , n 'a rien à voir dans les lut-
tes politiq ues visant à mettre fin au
régime communiste ; ce dont elle se
préoccupe, c'est du sort des écoles el
des dispositions arrêtées par le gou-
vernement en matière d'éducation.

De son côté , M. Mathai Manj ooran ,¦leader d,u par t i  socialiste .du Kerala ,
a affirmé que le gouvernement com-
muniste , en usant de la violence et de
la répression , s'efforce de persécuter
et d'isoler la minorité catholi que du
Kerala et que , de la sorte , il viole les
droits fondamentaux garantis par la
Constitution indienne.


